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FLORA 

PARIS lENSIS, 

OU 
DESCRIPTIONS ET FIGURES 

DES PLANTES 

QUI CROISSENT AUX ENVIRONS DE PARIS; 

AVEC 

Les diiFérens Noms , Claflês , Ordres & Genres 
qui leur conviennent , rangés Aiivant la méthode 
fezuelle de M. Linné; leurs Parties caraôérif- 
ticpies. Ports, Propriétés, Vertus & Dofes d^^fage 
en médecine , fuivant les Démonftrations de Bo- 
tanique qui'fe font au Jardip du Roi. 

Par M. BULLIARD. 

Onnage ont de plni de 600 Fîgarea coloriée* d'après natore. \ 
TOME TROISIÈME. 



A PARIS, 

Chez P. Fr. Didot le i'eune, Libraire, qtiù 
des Auguftins. 



M. DCC. LXXVIII. 
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Nom, )'""■;''■'■. ■- 
1 vulgair. 



Clajfe^ DicANDRiE. Ordrt, Monogynie. 
Genre de lin. Trimuivs, 

Herbe annuelle. 

riatin. Tribulus UrreJIris , Lui. 
*^ içois. La HERCE. 

vulgair. la Croix de Chevalier , la 
( Herche , le Herchon. 

Détail des parties caraSériJiiques, 

A. B. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font com- 
pofées d'un calice de cinq feuilles , de cinq pëtales , 
de dix étamines & d'un piftil. 

C. Fruit deffiné peu de temps après la chute des 
pétales. 

D. Fruit de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges font couchées fur la terre ; elles 
ont quelquefob iufqu'à deux pieds de long. On la 
trouve dans, les champs , fur le bord de la route de 
Fontainebleau à Paris ; elle fleurit en juillet &c août. 

Propriétés. Le fruit a pafîe pour déterfîf : on dit 
même qu'il étoit un aliment chez les Vénitiens , mais 
cela n'eft pas vraifemblable , & on a fans doute ap- 
pliqué à cette efpèce , ce qui appartient au ttibulus 
aquatlcus ou trapanatans , Lin. châtaigne d'eau, dont 
le finit ou plutôt l'amande eu bonne à manger. 
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Ctafft, DÉCANDRIE. Ordre, DlGYNlE. 
Genre de Lin. Sâxifêlâga. 



Noms 



Herbe vivace. 

f latin. Saxifraga auiumnallSf Ltn. 

*" is. LA SAXIFRAGE VELUE. 

Igaires. LA Dompte-pierre, LES Po- 
{ PILLES DE Rat. 

Ditail des parties caraSérifit^aes. 

I. Une fleur de grandeur naturelle , compofôe de 
cinq pétales, dix étamînes &c deux piftils. 

a. Une fieur vue de cdté. 

3. Le fruit. 

G. Une des feuilles de grandeur naturelle. ' 

Port. Cette plante s'élève à la hauteur d'un pied 
ou environ : on la trouve dans les broulTailles , les 
haies , les bois taillis; elle fleurit fur la fin de Tété. 
Herb. VL 

Propriétés. Les feuilles Scies fleurs mâchées ont 
un goût^âcre 6c défagréable i elles font très-apért> 
tives , diurétiques. 

Usages. On en a prefcrlt desinfufipns> desdé- 
co6ïiotu avec de l'eau ou le vin blanc > &c l'extrait , 
contre la pierre Se la gravelle. 
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Clafftf DiANDRIE. Ordre, MoNOGYNIG. 
Genre de IJa. Sjxifrjga, 

Herbe vitace. 

ÎUuin, Saxifraga graaulata^ Lin. 
fran<ïob. La SAXIFRAGE BLANCHE. 
— vulgaire. Le Casse-caiixoux. 

Détail 4es parties cara^riSîqaes. 

a. XJne âeur de grandeur naturelle , compofêe às 
cinq pétales , dix étamines , &c deu^ pifttls. 

b. Une fleur vue de côi^. 

1. Un pétale de ta fleur, 

2. Les dix étamines & les deux piftits. 

3. Les deux piftils k part. 

4. Les fruits. 

Port. Cette plante s'ëlèye de deux pîeds oa en* 
viron ; elle fleurit au mou deMù. Herb. II. III. V. Vl, 

Propriétés. Tonte la plante a paffé pour un ex- 
cellent remède apéritif, diurétique , litbontriptique ; 
on recommande encore ruifulîon de Tes racines dans 
du vin blanc , ou bien leur décoâion dans l'eau 
commune ; mats ÎI n'y a aucun effet faluuire & 
marqué à efpérer des diverfes parties de cette plante, 
qui ne doit Ta célébrité qu'à la forme de fes racines , 
où le peuple voit de petites pierres. C'efl & Teau 
commune feule , bue chaude &{ en abondance, qu'il 
&ut attribuer les bons effets qu'on a rémarquis du^ 
tant l'ufage de rmfuâon ou de la décoâîon des faxi» 
frages. 
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Clafe, DÉCANDRIE., Or<£™, TriGYNIÈ. 
Génie de lin. Saxifraga. , 

Herbe annuelle. 

Hatin. Saxîjragtt tridaSylius , Lin. 
Noms < françois. 

( — vulgaire. Saxifrage printanière. 

Détail des parties caraSinfiiques. 

I, Fleur deflinée i la loupe ; elle eft comporte de 
cliu] pétales, dedtx étaoïines, de deux piftibfSt d'un 
calice d'une feule pièce i cinq divifîons. 
A. Une fleur deflînée i la loupe , vue de cdté. 

3. Difpofîtion des pétales fur l*etnbryon. 

4. DiTpolîtioii de dix étamines fur TemlnTon. 

Port. Cette plante eft deflînëe de grandeur natu- 
relle. On la trouve dans les champs * les jardins, fur 
les toits y les vieux murs : elle fleurit au mois d'avriL 
Herb. in. IV. 

Propriétés. L'herbe eft vifqueufe, aqueufe, aTec 
une légère acidité. On la recommande en infii&H^ 
dans de la bière, contre la jauniflè. 
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Claffty DÉCANDRIE. Orire^ DlDlGYNlE» 
^ïeare de Lin. Scl£RJSTHUS>, 

Herbe vivaiqEv 

f latin. Sclerantkus perennîs , Lin, , 
Noim)françois. Le KNAVEL VIVACE. " 
f vulgaire» 

DitàU des panîei taraSérifiiçus» 

A. B. Tige de grandeur natarellct- 

I. X. Fleurs deffinées à la loupe ; elles font corn- 
|}ofëes d'un calîce d'une feule pièce à cinq diviiîons; 
elles n'ont pas de corolle : te calice fert de ba(ê à 
-dix ëtamines , & à un germe furmonté de deux 
Aytes. Tous ces caraâères font lî petits dans la nature, 
^'ils échappent facilement aux yeux de l'obferva- 
tenr, quand il n^emploie pas la loupe. 

Port» Ses tiges s'élèvent de trois ou quatre pou- 
ces : on la trouve dans les champs , les terrains f»- 
^ fclonneuz ; elle fleurit au mois d'août. Herb, VI> 

Oeil for les racines de cette plante que fe trouve,' 
durant l'été , l'ïnfe^e qu'on nomme Coecus Poîo^ 
neus^ ou CoehtnilU de Polo^e y parce qu'il s'em- 
ployoit autrefois en Prufle & en Pologne pout la 
teinture rouge. On en a , avec raifon, abandonné 
t'ufage , pour lut préférei: la cochenille du Mexique» 
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Clajfty Décandrib. Ordre t Digyhie. 
Genre de Lin. S^rotiAa.iA, 

Plante vivace. 
r latin. Saponaria officinalis^ Lin^ 
Noms 5 ^*"Ç°"- Lï SAPONAIRE. 

j — vulgaires. La Sa vonairEjLA Savonieri, 
C t'ŒiLLET DE Dieu , le Laurier fledki. 
Détail des parties caraàérifiiques. 

1. Un calice mooophile. 

2. Une fleui de grandeur nacurene. 

j. Un des cinq pécales qui la compofenc. Il fe 
nouve quelquefois une ctamine attachée à l'onglée 
de chique pétale. 

4. Dix élimines dont les anthères tiennent peu. 

5. Deux piftils ou un genne , flc deux Itiles. 
t. Une capfute à une feule loge. 

7. Un eecepucle libre fervant d'arraché aux fe- 
mences. 

8. Les femences; 

(). Forme Se grandeur des feuilles qui approchent 
la racine. 

Port. Ses tiges selevent de deux pieds : elle fe 
trouve communémenr dans les prés : elle fleurit au 
mois de Juillet : elle croît dans les terreins fecs & 
pierreux. Herb. II , IIl , IV. Les carrières de Sève. 

Il Y a une variété àfitur double qui fe cultive pour 
C ornement des jardins : elle donne beaucoup defieurs. 

pRopRiiTés. On la croît vulncraîrie j détetllve ; 
mais on s'en fert peu. Le fac de fes feuilles'Sc tiges 
enlevé les taches de gtaifTe , comme le favon : elle fe 
cultive dans quelques jardins où l'abondance de fes . 
fleurs fait un allez joU effet. 
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Claffe t DécAMDRtE. Ordre ^ Digtnib> 

Genre de Lin. DtAXTaut. , 

Plante bisannuelle. 
Ç tacin Dianthtti carthufianorum ^ Lin. 
Xfrançois l'ŒILLET DE POETE. 
Noms '^ — vulgaire le Bouqvet pai^t ou Booqdet 
} tout fait , (Sillet des Chattieux, (EiLLir 
C bouquet. 

Détail des parties caraSériJliques, 
1 . XTn des cinq pétales qui compofeot la flear. 

I. Quatre écailles qui fervent de bafe au calice^ 

3. Le calice moaophylle ouvert. 

4. Le calice avec fes qoaite ccailtes. 

5 . Dix étamines. 

6. Les piltib plus hauts que les étamines. 

7. Les piftils avec leur ovaire. 

8. L'ovaire. 

9. L'ovaire groffi , devenu capfulaire. 

1*. La capfule aniloculaire qni fen à logée les . 
graines. 

II. Un réceptacle libre qui fert d'attache aux 
graines, 

iz. Les graines. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'environ un pied : il flea- 
lit depuis le mois de Mai jufqu'au mois d'Août : il 
croît dans les lerreins élevés & incultes de nos en- 
virons : on le cultive dans les jardins, pacceque fes 
fleurs , foit Simples , foit doubles , ornent beaucoup 
par leur difpoiition , ainH que par la variété, le mé- 
lange , & 1 a vivacité de leurs couleurs.. 
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Claffe, DÉCANDRIE. OrÂn, DiGTNIE. 
Genre de lin. Diahtbvs. 

Herbe annuelle. 

„ Clatin. Dianthus prolifer , Lin. 
"°'"'|françois. L'ŒILLET PROLIFÈRE. 

Oéta'U da parues earaSérîflîques. 

I. 1. Fleurs deffinées de grandeur naturelle : elles 
ont un calice commun , (piî fert d'enveloppe à lept 
ou huit fieurs cpii ne s'épanouiflent qu'alternative* 
ment , &c qui otit les mêmes caractères qu« les oeiU 
lels , c'eA-à-dire, cinq pétales dont les onglets égalent 
, en longueur les calices , dix étamines prefque anfi 
longues que les corolles, & deux piftils qui furmontent 
un germe, lequel devient une caplule ^ une feule loge, 
où l'on trouve on grand nombre de (emences atta- 
chées à une pyramide qui occupe le centre de U 
capfule. 

3. Une des âeurs , deffinée féparément. 

4. Une partie de la tige. 

Port. Ses tiges-s'élèvent d'un pied iun pîed Se 
demi ; on la trouve dans les prés , (iir les peloufes, 
dans les, terrains en friche : elle fleurit au mob de 
juillet. Hetb. VL 

Comme il arrive aflèz fouvent que de la fleur 
même il fort une antre fleur , ce qui s'appelle une 
fieur pmll/ire , on en a donné le nom à Tefpèbe. 
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Clafft, DicANDRiE. Ordre, Digyhii. 
GeucdcLin. DidsTMBit 

Plante vivacs. 
r latin. Dia/ukus caryophyUust coroaarîuSf Zim* 
« 3 ftançois, L'ŒILLET DOUBLE. 
noms < _y„ig^ç5 L'CEiiLET des Dames , lXEii.- 

C LBT FIQQBTÉ on PANACHÉ. 

Détail des parties caraQe'riJUqaes, 
l.Unefleardontlecataûere naturelle eft d'avoir 
ônq pétales, dit écamines, un genne i deux ftyles , 
&c i mais fa culture change fes caïaâeies en parures > 
en multipliant les pétales. 

ï. Un germe i deux ilyles. Les étamines man- 
quent ou font métamorphofées en pétales. 

j .Le calice monophyle , foutenu d« quane écailles, 
deux le fouiiennent médiatement & deux immédiar- 
renient. 

4. Les médiates. 

5. Les immédiates. 

Port. Ses tiges ont deux ou trois pieds : on la cal- 
rive par-tout. 

On acijuerrt par Usfimencef & on coajirve dafts les 
Jardins par Us marcottts ane prodigieufe quantité de va- 
riétés d'ailUts doubles de touus couleurs & nuances. 

pROPRisris. La fleura une odeur de ^ofle : elle 
eft cordiale, écKau&nte, fudoiifique. 

Usage. Tout le monde connoît l'œillet double"- 
& l'agrément de fa fleur pour l'ail Sc l'odotat } on 
préfère les plus gros & les mélanges de couleurs, 
fur-Cour quand la âeur eft tr^s double & fort grolTe : 
on recherche fur- rout les couleuis mêlées Se vives, qui 
ne fe confondent pas par les nuances ou demi-tein- 
tes. On fait avec les fleurs d'une variété nommée 
aillet à ratafia , moins double que l'ccillet des Da- 
mes, un fyrop afTez ufîté en Médecine, comme 
cordial & fudoriâque. 
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Clajfe f DécAMOniE. Ordre t Digthu. 
CcniedcLin. Di. 



PlAntb TITACl. 

SlatÎD. Dianthus deltoïdes j Lia. 
femç. VŒILLET DE MAI. 
— vulgaire. L'Œillet. BjUipant. 

Détail des parties caraSériJliques. 

I. Une fleoi de gianideui naturelle a comporée de 
ciaq pétales , dis ^camines & deux piftils. 
1. Un des pécales de grandeur naiurelle. 
3. Les dix écamines qui entourent le germe. 
' 4. Le germe furmonté de deux ftyles. 

5. Le calice. 

6. Les deux écailles qui fervent de bafe aa calice 
proprement dit. 

;. Le calice ouveit. 

Port. Cette plante s'cleve de hait on dix ponces : 
on la trouve dans les prés, tes friches .Uel champs : 
OR la cultive dans les jardins \ elle flearic dans les 
mois de Mai & de Juin. Herb. I. IL VI. 

Pjiofri£tés. Les fleurs ont nne odeur fort agréa- 
ble , une faveur douce un pea miellée d'abord. Se 
amete enfuite. 
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Clajfe f Décandrie. Ortire , Trigtnie. 
Cenic de Lin. Cocomai.us, 

Plante' viVAci. 

S latin Cucubalus Beken , Lin. • 
fVaAçois LB BÉHEN BLANC. 
— vulgaire. Le Carnillet i i z Tapot oa 
"■ Taperot i noms qui viennent de ce que 
..les enf^ts de la campagne s'amafent à faire 
*\ lapper fat leur front le calice, de cette 
1 Aeut j l'ait renfermé entre le fond du ca- 
/ lice & les doigts qui ferrent l'oaveitute 
f btife avec btuil cette petite veffie quand 
F on la frappe. 

Détait des parties cara^rijiiques. 

' 1. Une fleur de grandeoc naturelle. 

X. Un des cinq pétales qui la compofeni , arec une 
jtamine. 

j. I^ calice détaché, ouvert, découpé en cinq 
parties. 

4. Dix étamines , dont cinq fe trouvent atucliées 
à l'onglet de chaque pétale , les autres le fout au dîf- 
que de l'ovaire. 

5. Trois piftils. 

6. Grandeur & forme des feuilles voifines de la 
racine. 

Port. Ses tiges font quelquefois rampi^ntes , d'au- 
tres fois élevées d'un pied pu un pieS & demi. Les 
fvuilles font oppofées. 

Cette plante ell très commune : elle fleurit dans 
les mois de Juin & Août. Herb. I, II, V. 

Usage. La graine eft |iu^cive. 
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Clap, DÉCANDRiE. Ordn, Trigtnee. 

Gcart de Lin. SitzjfX^ 

Herbe anftuelle. 

(latin. Siitne aagGea^ Lin. 
Noms.jfran<;ois. LTCHNIS VELU. 

(— vulgair. 

Détail des pamts caraSirîfiiqws, 

A. Extrémité Aipérienre d'une tige de grandeur 
naturelle. 

B. Extrémité inférieure de b plante avec fa racbe 
de grandeur naturelle. 

Les fleurs de cette plante font comporées de cinq 
pétales, dont les onglets font longs & menus, d'unca* 
lice d'une feule pièce i cinq divifions , de dût étami' 
nés, & d'un germe furmomé de trois ft^dcs ; chaque 
pétale eft accompagné de deux pelite$ écailles qui 
forment une couronne par leur réunion ; c'eft ce .qui 
a déterminé M. Linné & féparer les a u ti halu s qui 
n'ont pas d'écaïlles , ou du moins dont ces écailles 
font peu fenfibtes, d'avec lesfiènes qui ont tous des 
écailles plus ou moins faciles 1 obferver : il leur donne 
le nom de neSaire. 

Port. Sa tige efl droite , haute d'un pied on en- 
viron. On trouve cette plante dans les champs , les 
bois , les lieux inculte* : elle flcniît en juiUet & août. 
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Claffe, DÉCANDRIE. Ordrty GYMNOSPERMIE, 
Genre de lia. Silxkm. 

Herbe annuelle, 

Î latin. SiUae auûtaSflÀn^ 
fran^ob. 
— vulgaire. Le petit Beren. 

Détail dis parties taraSinfiiqutSt 

t.l. }. Fleurs dans difTérens états; elles rontcem- 
pofées de dix étamines, de trois piRiU, de cinq pé* 
ules & d'un calice i cinq divifions. 

M. Un des pétales de grandeur naturelle. 

B. Les dix étamines , & le germe funnonté de ttm» 
ftyles de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied on environ. 
On la trouve au pied des vieux murs , dans tes ruines 
d'édifices : elle fleurit au mois de juin. Herb. V. 

Usages. Les chèvres, moutons, chevaux, cochons^ 
mangent cette plante > les vaches n'en veulent point» 
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Claffe^ DicANDRiE. On/» ^ Trigthib. 
GenK de Lia. Stxll^rij. 

Hbiise titacz. 

Y latin. SteSaria Hotoflea, Zia. . 
Noms / fnmçois. L'ÈTOILÈE. ' 
.L — ^algaire. 

Détail des parties earaBérïfiïques^ 

I. Une fleur de grandeiiE oatotelle , compofïe de 
cinq pérales bifurques, de dix Rumines Se d'aa 
germe 1 tiou %les. 

i..Les dix étamines qui entourent le genne. 

3. Le germe farraonté de fes trois ftjles. 

4. Le frutc } c eft une capfole un peu ap[Jacîe » & 
i une feule loge. 

Port. Cette plante eft ici reptéfeniée de grandenc 
naturelle : elle fe trouve dans les bois y, elle fleurit 
au mois de Juin* 
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' Ctajft^ DàCANDRiE. Ordre, Trigtnie, 
Genre de lin. Arehabia. 

Herbe annv e l l e, 

u (latin. Ârtnana ftrpyllifollii. Lin. 
"°'"^ifran<;oB. MOURON DES SABLES. 

Détail des parties ■ caraBîrijltquts. 

1. Le calice , les ëtaroines Se les piflils, deffinà ï 
la loupe» 

2. La capfule cleiSnëe à la loupe, v 

3. Les grains & le corps pyramidal qu'elles envi- 
ronnent. Chaque fleur a cinq pétales latéraux , plas 
courts que les divisons du calice , cpii font au nombre 
de cinq , dix étamtnes & un genne i trois ftyles , i 
peine fenlibles'à la loupe. 

Une capfule à une loge qui s*ouvre par le haut, & 
fe divife en cinq parties , fert d'enveloppe à un petit 
corps charnu qui occupe le centre d'un nombre indé- 
terminé de petites graines en forme de rein. 

Port. Cette plante eft deffinée de grandeur natu- 
relle. Il y a des tiges à feuilles &c des tiges à fleurs . 
bien différentes cntr'elles , &c qui dépendent de la 
même racine. Les tiges à feuilles font ordinairement 
plus courtes , & toutes les feuilles qu'elles portent rel^ 
femblent à celles du Serpolet. Les tiges à fleurs ont 
deux feuilles Seulement i chaque diviflon des bran- 
ches y comme on peut le voir dans la figure. On trouve 
cette plante fur les rochers, dans les bois : elle fleurit 
en été. Herb. II. • 

Les moutons ne la mangent pais/ 
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^ Clt^e, DÉCANDRlEi Ord!rc, TrIGTNIE. 
Genre de lin. ^bxharia. 

Herbe annuelle, 

jj Jlatin. Armoria rubra. 
"°"'ifran<;ois. La GRAVIÈRE ROUGE. 

jyitail dts parties caraSériftiqueSt 

I. Les dix étunines autour du genne, deffinëes 
à' la loupe. 

1. Une 6eur vue de face , deffinée à la loupe. 

3. Une fleur vue de côté , deflinée à la loupe. 

Chaque, fleur efl compofôe de trois , plus (burent 
^e cinq pétales , de dix étamines , d'un germe i trois 
flyles , & d'un calice à cinq divifions. Le fruit eft 
une capMe à une loge qui s'ouvre par le haut ,. Se 
^i contient de petites femences en forme de reins. 
Les feuilles fe trouvent aux aiflelles des branches , 
& accomp^nent les oœuds des tiges : on trouve à. 
leur TiaiCance une petite membrane brune, qui ièrt 
d'enveloppe à chaque articulation. 

Port. Cette plante eft deffinée de grandeur na- 
turelle. Ses feuilles font épailles & prefque rondes i 
fouvent fes tiges font rampantes. On la trouve fur 
les montagnes , fur les collines fablonneufes ; elle fleu* 
lit au mois 4*août, Heib. VL 
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Claffe^ DÉcANDRiB. Ordre y Pentagtnie. 

Genic de Un. S m an m. 

PtANTB TITACE. 

Ç lana. Sedum teUphiam ^ Lin, 
Afrançois. L'ORPIN. 
Noms -s^ — vulgaires. La Repiuse , la Joubarbe des 

M TIGNES, LA JoNBARDIjL'HiRBE GRASSe. 
C l'B CbICOTRIM. 

Ditaîl des parties caraSéripiqueSi 

I. Une Seor de grandeur de namtelle, composée 
de cinq pétales , de dix éiamines & cinq piftits. 
1. Une antre Aear avec Ton calice. 
}. Le calice partagé en cinq parties. 

4. Un des pétales qui compofenc la flear. J*aî 
obfecvé qu'on ne détache que très rarement un pétale 
fans qu'il y aie une étamine adhérente i fon onglet. 

5. Les piftils font gros, de même coaleutque la 
fleur , & au nombre de cinq. 

£ A la- partie extérieure de chaque piftile fe tioave 
une.petite écaille que M, IJnné nomme neâar. 

Port. Les tiges de cette plante s'élèvent taremenc 
i plus de deux pieds : quoique grofles elles font caf- 
fantes : elle fe trouve dans les vignes, les endroits 
pierreux & humides : elle fleurit fur la fin de l'été. 
Herb. IV. 

Il y a une variiié à Jîeur blanche, 

pROPRiiris. Ses feaillçs enrrentdans les compo* 
iîtions vulnéraires , fon fuc eft rafraîchiUant 3c adoif 
cilTant, fa racine eft rcfolurive & décerfîve. 

UsA«Es On ne fe fert euete de cette plante qu'ex- 
térieurement. Le fuc tire des feuilles piléss fert i 
panfet les plaies récentes. 
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Clapt DÉCANDRIE. Or^j PfiNTAGTniE. 
Genre de Lia. Szdum., 

Herbe annuelle; 

flatîn. Sedum , Ceptia , Lîn. 
» 1 françoù. 
*^°'"*j__vulgaîres. 1a Joubarbe, on la ÏOH- 

\ BARBE DE LA ViERGE. 

Détail dis parties edroBénJlîqttes. 

X. Extrëmîté d'une tige de grandeur naturelle; 

3. Feuilles deffinées i la loupe. 

3. Fleur deffinje à la loupe. Chaque fleur efl com- 
porte de cinq pétales , de dix étamines & de cinq 
piftils ; on calice à cinq divilions iert de ba(è à toutes 
ces parties de la fleur , & fublîfte encore pout fouteoii 
les fruits. 

Port. Cette plante s*élève de fix à huit poucesj 
elle fleurit au mois de juillet. Hetb. lU. 

Propriétés. Les fleurs Vont pas d'odeur ; les 
feuilles ont un goût Iwrbacé, aqueux.. Talé &c nau- 
féeux ; la tige laifle à la bouche un petit fentiment 
d'îcreté , mais qui dirparoît lorfque la fi^ve en a pé- 
nétré les parties triturées. 
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Cla^i DÉCANDRIE. Or^e^ PentAGYNIE. 
Gcun dt Lin. Sxdvm, 

Herbe vivace. 

Claàa, Stdum nfiexumt Lin. 
Nonu^fraQ^ois. Le tRiQUE-MADAME. 
4 — vulgaire. Le Trippe-madahè. 

Détail Jes parties cafaSinfiiqtusi 

L. EztrÀnité fiipërieore d*one tige de grandeur na- 
tnrelle. Le caraAère principal de cette plante ^ e(t 
cTavoir les divifions de la tige dîTpofôes en ombelle; 

R. Une 6eur deffin^ à la loupe ; elle efi CMnpofée 
defeptpëtales, dizétamines, cinqpiftïb. Se d'imca* 
Ëce d'une feule pièce à cinq divifions. 

Ily auruvariiti ilont les raauaux font rott^âtres. 

Port. Cette plante Relève d'un pied ou environ; 
On la trouve dans les foffës , les décomhes , fur le» 
auns : elle flcnrit au mois de juillet, Herb. IL UL 
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Clafftf DÉCANDRIE. Ordrt, PENTAGTNIE. 
^Gcorc de Lin. Stoett, 

Herbe vitace. 

! latin. Stdum album , Lin. 
françois. La PETITE JOUBARBE. 
— vulgaires. La petite Jonbaabe ou 
JONBARDE, LE PAIN D'OISEAU, L'HeRBE 
AUX TUlUS , le-Trique-madame. 



Détail du panits caral 

I. Une fleur deffinëe à la loupe ; elle eft compo- 
fée de dix étamines , cinq pîAih , cinq péule$ y 
cinq neâatres attachés aux onglets des pétales , Se 
d'un calice à cinq divilîons. 

Port. Cette plante eft deflïnée de ^.andeur oa* 
tutelle : on la trouve fur les vieux murs , fur les 
toits t fur les rochers ; elle fleurit pendant l'été. 
Herb. II. IV. V- VI. 

Propriétés. Ses fleurs font fans odeur , fes feuil- 
les ont un goât herbacé , falé Se piquant ; elk eft 
vulnéraire , aftnngente \ ratraîchiflante. 

Usages^. On a quelquefois employé l'eau dlftil- 
lée, &cle fuc exprimé des feuilles, dans les flévref 
inflammatoires : on a appliqué avec fuccès fur les 
corps des pieds les feuilles de cette plante : on les 

emploie vertes, macérées ou écrafées , & après avoir 
ôté la pellicule externe. Leur application externe 
foulage en rafi^tchiflant & relâchant la partie qui 
eft \c fiège de la douleur des cors , des brûlures, 
des inflammations externes. 
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Claffe, DlANDRlE. Qrdn^ p£NTAGTMI«. 
Genre de Lin. Szwu. 

Herbx vivace; 

1 latin, Stium acrt^ Lin. 
françois. LaVERMICULAIRE, LaVER- 
MICULAIRE BRULANTE, 
vulgaires. Le Pain DÉ MOINEAU, LA. 
^ JOVSARBE DES MVRAIIXES , L'HeKBK 
' AUX Décombres. 

Détail des parties cara3iri^qua. 

I. Fleur deffinëe à U loupe ; elle eft compofée de 
cinq pétales , de dix étamtnes & de cinq piftils. , 

1. Les piflîls defiSnés i U loupe. 

Port. Cette plante eft deffinée de grandeur lu^ 
turelle : fes fleurs font toujours au fommet des ti^. 
Ses feuilles font alternes ; on la trouve fur les ^eux 
murs , fur les rochers , fur les toits ; elle fieurit aa 
commencement de Véii. Herb. IL 

PROPRiÉTis. Toute la plante eft acre , piquante « 
ftc défagréable au goût; elle eftanti-fcorbudque, vo- 
mitive f diurétique , fébrifuge. 

Usages. On peut l'employer avec fuccès contre 
. le fcorbut , les fièvres intermittentes f en l'adminiftrant 
cotçme il convient. 

Les beftiauz ne la mangentpas, excepté les cochons. 
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Clajfe t Décandrib. Ordre, Pemtacynie. 
Ceorc lie Lin. OxAi.it. 

HtRtfe VIVACE, 

r Utim Oxalis Acttofetta > Un* 
\ fkançois. L'ALLÉLUIA. 
Noms 2 —vulgaires. Lb Trhtlb aëide « tB Trs* tt 
) AIGRE a tE Pain DE Coucou I LE Paih A 

^ CoUCOD , i'HbRBE de B<E'JP. 

Détail des partie* earaSériJiiques^ 

t. Une fleur de grandear naturelle , compofée de 
cinq pétales « dedîx écamincs , -cinq grandes & cinq 
petites t te d'un germe funnontc de cinq ftyles. 

2. Une 0eut dans fon calice. 

). Un des pétales de la âeor. 

4. Les dix éumines delltnées â la lonpe. 

5. Le germe deHiué i la lonpe. 
€. Le calice. 

7. Chaque pédicule a deux ftipnlesoppoffes. 

S. Une £etiille rue de 6ce fie appUtie. 

Port. Cette plante ft depuis on pouce de hanrenr 
jufqn'i qaane ; elle fe trouve dans les bois ofi elle 
fleurir en été. Hetb-Vl. 

ProfriêtIs. Les feuilles (ont acides, ra(taîchi£- 
Cuues t antiputrides , antiTcotbntiques. 

Usages. On fait avec les feuilles des décodions i 
des bouillons , des apozemes dans les fièvres & le 
fcorbut : on prefcticauffi lefuc Se le fel eflèntiel dan* 
les mêmes maladies j cenx ci ef&cent les taches de 
ronilte qui font fur le linge. Ses feuilles fe mangent 
en làlads dans les campâmes. , 
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CUpf Decandrie. Orirty Pentagynie. 

Genre de Lin. Oxjius. 

H E R'B E ANNUELLE. 

pat. Oxalis eomiadata^ Lîn. 
« Jfrançois. L'ALLELUIA JAUNE. 

j vulgaires. Le PAIN DE COCIT , LE PAIN 

(, DE Coucou , LE Trèfle acide jauhe. 

Détail dts parties caraSirifiiques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle, compoféede 
cinq poules, dix étamtnes, &c cinq piflUs. 

1. Les dix ëtamines , ciaq grandes 6c cinq petites. 

V. Les fruits alongés en manière de corne. 

Port. Ses tiges sMlèvent de trois ou quatre pon- 
ces : on la trouve dans les bois; elle fleurit en Juin, 
Juillet &c Août. 

Propriétés. Les qualités & vertus de Voxalis 
eomiatlata , font les marnes que celles de Voxalû 
acttofella ; on peut fubftituer une de ce; plantes à 
l'autre. 
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Ciajfe y Décandrie. Ori/re j Pentagykie. 
Gcnic de Lin. Agxostbma. 

, Plante annuelle. 

Ç latin Agrojlema Gitkago , Lin, 
Vftançois LA NIELLE DES BLEDS. 
M / — vulgaire Nielle. On prononce NÉiii» 
I dans un grand nombre d'endroits; on lui 
/ donne aum le nom d'ALÉNE, faulTe Nielle, 
^ ou Nielle bâcaide. 

Détail des parties caraSériJliques, 

. I. Une corolle compof<^e de cinq pétales * dix éta- 
mines & cinq piftils. 

s. Deux des pétales qui compofent la Sear. L'un eft 
va par devant & l'autre par derrière. Ils ont chacun 
une étamine attachée à leur onglet. 

5. Un calice monophylle qui fe déchire quand la 
capfule eft grofliejufqa'à un cerrain point. 

4. La capfule dans le calice déjà déchiré. 

5. La capfule unîloculaîre renfermant des graines 
libres. 

€. Forme des graines. 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux pieds : les feuilles 
font oppofées : elle deurit aux mois de Juin & Juillet : 
elle eft ttès commune dans les bleds : Hetb. Belle- 
ville Montmorency. ' 

Il y a une variété àfieurs blanches. 

PnopRiéTis. La racine & les graines paflentponr 
vulnéraires , aftriiigentes. 
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Clajfe^ Décandclib. Ordre ^ Pzntagthie* 
Goue de tin. Lrcanit, 

Herbe tiVActi 

r litin. Lyeknis Flot Cucutt j Lia. 
Konu l ftançoi». Le LYCHNIS DES JARDl^Il 
L — vulgaire. Véronique des Jardjhilrs^ 

Détail des parties cdraSériflïqttts. 

t. tTne fleur de ^aDcteni- liâiiirelle , cotn|K>{i^de 
cinq pétales , dix écamioes fie cinq piftiles . tthîemÀi 
dam un calice d'une fenle pièce. 

X. Orandenr des dix étamines , dont dnq font u* 
tacbées aux onglets des cinq pétales. 

5. Le getme eft fannonté de cinq ft^les< 

4. tJn des pétales de grandeor natorell* : on veif 
une étamine attachée â fon onglet* 
). Le calice ^ il eft 1 cinq divifîobs. 

6. Forme des feuilles , des tiges qui portent 1m 
fleots. 

Port, les tiges florales de cette plante S'éleTenti 
environ un pîed Se demi : on la trouve dans les prai- 
ries ; elle flenril dans les mois de Mai ii de Juin. 
Heib, IV. 

Il y d taie 1/àrîété àjleur double qui s'emploie à tor* 
nemeiu des Jardins. 

PROPuiiTis. Les feuilles ont an goût hsibacé an 
peu piquant } la âeur eft fans odeur. 
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Claffty DÉCANDRIE. Ordity PeNTAGYNIE. 
Genre de IJn. LreHirts, 

Herbe vivace. 
Clatin. Lychnis Alpina t Lin. 
Noms /françois. le LYCHNIS DES ALPES. 
( vulg. 

Détail Jes parties earaSiriSiqjus, 

Ses fleurs font compofëes d'un calice monophyle 
à cinq dtvifions , beaucoup plus counes que la cotolle ; 
les pétales font bifides , au nombre de cinq ; chaque 
fleur a dix étamines , &C un ovaire chargé de quatre 
ftyles. 

On trouve cette plante dans les environs d^OrlianSf 
&C près de Bar-fur-Aubt au defliis de Foruaints: 
elle fleurit en juillet &c août. Ses tiges n*ont jainats 
plus de quatre 1 fiz pouces de hauteur ; iès fleurs 
font ramafl'ées en tête. Se forment un petit bou- 
quet ferré. 

Il y a une vanité à fieurs purpunrus. 

Cette plante eft deffinée de grandeur naturelle' 
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Clajpt^ DicAHDRiE. Ordre t Pentagtniv. 
GeandcLin. LrcaMi$, 

pLANTl ANHVELLI. 

fXaàxi, Lychahdioica^ Lin. 
» 1 ftançob. Li LYCHNIS DES CHAMPS. 

j — Tuigûres. Le Lychmissaovagb, l'<Ek 
^C DE Dieu , lb çrano Be'ken. 

Xiéta'd d«s parties çnraSéri^iques. 

Ses 0ears font on tnîles on femelles , & rarement 
hecmaf^nxlites fiu le même pied ou individa. L'ef- 
pcce ici reptéÇcntée eft la femelle j ç'ç(t-i-dîre qu'ello 
n'a qae despiftiU faps étamines. 

1. Une neur de giandeui natarelle , compofêe do 
cinq péçalcs a fomçqiif pac nu PUiçe monopbjUç i 
cinq divifioDS. 

1, Vue âear vaç 4« «dté. 

), Le calice. 

4. Un des pétales. 

5. Le gemie foroKHité de cinq llylet. 

Port. Ses tiges s'éteveot d'un pied oa environ : on 
la trouve dans les champs } elle fleurît avant le« 
moiflons. Hecb. VL 

Jly ades variétés vivafts à fleurs doubles , ^""g" » 
hlmckes^ fonacnées , qtîou nomme les Compagnons « 
la J4Ç^ , Ô V^S' cultivent pour l'ornement des jat- 
dins, 

pRopRiÉTis. On a cra fes femences vulnéraires , 
4étedve« j mais t'ezpéiicace ne le cooSime pas. 
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tlafty DÉCANDRiÉ. OrJn, Pentagynie, 

Gemc de Lin, CxKjsriuM. 

Herbe annuelle. 

(latin. Cerafiium vulgaium , Lm. 
Noms yran^ois. 

C — vulgaire. 

Ditail dts partus_ earaSérifil^ius. 

I. 1. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font coni' 
pofôes d*un calice 1 cinq divisons , de cinq pétales 
À:hancrés> de dix famines, & d'un germe funnonté 
de cinq ftyles. 

3. 4. Fruits de grandeur naturelle : à chaque fleur 
fuccède un fruit qui a la forme d'une corne ; c'efi une 
cBpfule à une loge , qui contient plufieurs femences , 
& qui s'ouvre i Ton fommet. 

Port, Ses tiges s'élèvent de lîx à fept pouces. On 
- la trouve dans les prés, les lieux incultes, fur le bord 
des chemins : elle fleurit pendant l'été & l'automne. 
Herb. I. n. VI. 

Usages. C'eA une efpèce vîvace de même genre ; 
qu'on emploie depuis quelque temps en bordure Sc 
en mafiif dans les jardins , fous le nom de gaion tTar- 
geat : toute la plante eft blanche, & les fleun trè»*- 
notnbreufes font d'un blanc éblouiflànt. 
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Claft^ DÉCANDRIE. Ordre, PCNTAGYNIE. 
Genre de Un. CenASTiutt. 

Herbe annuelle. 

(Utin. Cerafiittm fimi-dtcandrum , Un. 
Noms <françois. 
C vulg. 

Détaii des parties earaSérifii^ms. 

A. B. Fleurs de grandeur aaturelle, dans êàSéntS 

itAtS. 

C. Fleur vue de &ce. 

D. £. Fruits de grandeur naturelle. 

Ses âeun font composes d'un calice de cinq feuil- 
les , de cinq pëtâles en cœur , de dix étamûies , dont 
cinq n'ont pas d'anthères , 6c de cinq pifUls. 

Port. Cette plante eâ deffinëe de grandeur natn* 
relie. On la trouve dans les cbamps , fur le bord des 
chemins ( dans les lieux arides & iablonneiix : «lit 
fleurit tout l'ét^. Herb. III. 
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Clûffk^ DicAMDKii. Ordre ji Pehtagtnie. 
Ccnie de lia. Ck^mtwm. 

Plamti titacs. 

g latin. Ceraftium arvtnfe , Lin. 
Noms 3 ^*°5™«- La FAUSSE ARGENTINE. 

1 — 'VU^aires. L'CEil&iîton ms Bois , i'Aa* 

^ GENTINI. 

Détail tUiparùa €ai'a8erifiîques, 

t . Une Seor Be gnnileor natorelle , compofîe de 
cinq pétales, d«,tlix écamineSa & d'un g«me i cinq 
ftjles. 

s. Une Aeur vue cïe câté>. 

}. Un(tes.pétales, 

4. Le eeime runnontc de cinq ftytes recoabcs te 
dedioésilï loupe. 

j. Le calice Jeflût^ ilalospe ^ileft de ônq feuilles, 
fende baie aagerme , & a cinq famines. 

ObfervtMons: EndifTéqqantlaBeuc, oatcovreqae 
chaque p^ale emporte avec lui une énmtne anacnée 
dfbn onglet, tandis ^oe Les cinq autres ont leocâ^ 
aotoucdugeme. 

Port. Les tiges de cette ^onee ^élèvent de trait on 
quatre pouce* : on k trouve danslesbois^teschaa^* 
les terreins iacnltes ; eHe fleurit an moii de Juin ic 
su commencement de l'antCKnne. Hecb. L IL 111. 1V> 
V.VL 

On la met qatlquefoîs par toiles & compartiments 
dans lesparurres ; mais il vaut mieux prendre la ytùt 
Argeruine , au Myofotis incana repens. 
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CUfft, D£CANDR1E. Ordn^ PEMTACTNIE. 
Gcflre de Lin. Czrastivm. 

Herbe vivace. 

fj (latin. Cerafiium aquaticumy Lin. 
""""Ifranç. Le CERASTIUM AQUATIQUE. 

Diuùl iù parùis earaSérifii^uest 

I. Une fleur de grandeur naturelle, compofée de 
cinq pëtales, de dix étamines & de cinq piflils. 
1. Uoê fleur vue de lace. 

3. Le germe fumionté de cinq flils. 

4. Un des pétales. 

Port. Cette plante Relève d*un pied ou environ ; 
les fommités font vîrquaifês : on la trouve dans les 
fofl'és frus ou humides , fur le bord de la rivière , 
près des fources ; elte fleurit une partie de rété. 
Herb. IV. 
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Clajpe, DicANORiB. Ordre t Monogthii. 
GeoicJcLin. Asa^tm. 

Herbe vivace. 

Ç laiin. Afarum Europctum j Lia, 
\ françois. Le CABARET. 
ll(Miis< — vulgaires. La Rondelle, l'Oriilh 
J d'Homme, l'Oreiilei , le Girard 

^ HOUSSAIN, LE NaRD SAUVAGE. 
Détail des f orties caraSérifiiques. 

1. Une Bear ouverte deflinée i la loupe ', elle eft 
compofôe d'un calice moaophylle , découpé en trois 
parties, d'une douzaine d'éiamines, 6c d'un piftil 
dont le ftygmaie eft i fix divilîons. 

2. Uneétatninedeffinéeàlaloupe. 

3. Une fleur de giandenrnatniélle. 

Port. Ses tiges font herbacées , no pen rampantes; 
fes feuilles s'élèvent de trois ou quatre pouces : ou la 
trouve dans les bois ; on la cultive dans les jardins j 
elle fleurit au mois de Juin. Heib. V. 1 

Propriétés. Les feuilles & les racines ont une 
faveur acte & qui fouleve l'eftomac : toute la plante 
efl: très irritante , vomitive, violemment pmga- 
tive. 

Usages. Oo emploie la racine en poudre pou 
faire éternuer. 
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CUfft , ICOSA.NDRIE. Ordn y MONOGYNIE. 
Genre île Lin. LiTaax/u. 



» (latin. Lythrum Saluaria, Lin. 
""""iftançois. La SAUCAIRE. 

Détail des parties cara3iriRiqttes. 

a. Une fleur de grandeur naturelle, compofôede 
iÏK pétales , d'une douzaine d'étamines attachées 
su calice , & d'un piâil. 

b. Le calice qui a dix découpuKS , grandes & pe- 
tites alternativement. 

Port. Ses tiges s'élèvent de quatre à cinq jneds; 
les feuilles font verticitlées, &c trois i trois. On ta 
trouve dans les foiTés , tes bots ; elle fleurit au mois 
de JuiUet. Herb. IlL IV. V. VL 

Propriétés. Les feuilles ont un goût acre, les 
fleurs ont peu d'odeur. Toute la plante eft vulné- 
raire , déterfive. 

Usages. On recommande la décoAion des feiûl- 
les en boifTon aux malades attaqués de diarrhées 
opiniâtres. On en retire par la diflitlation une eau 
qu'on a crue efhcacecontre les inflammations des yeux. 
Elle pourroit fervir à Pornement des jardins , fe$ 
touSes portant plufîeurs longs épis de fleurs rouges. 
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t^Alj^ , DODÉCANDRIE. Ortl^, MOHOGYNtE> 
GtoN de lin. IxTStufH, 

Herbe jlnnvbLle^ 

! latin, fyihmm hyBàpifolitt ^ Liii. 
frinçQÎJ. La petite SALICAIRE. 
Vtdg. Le petit HYS50PE des HAIÈSi 

Oitaii Jts fàràts taraSéri^i^ues, 

1. tJne fleur deffinëe ^ la loape ; elle eft eompo^ 
fée de cinq pétales , de douze étamines , 6c d'un - 
-piflîl. 

t. Un calice del&né à la loupes il eft d'une feule 
pièce, & a iix découpures peu profondes à fon entrés 
ou partie fupérieure. 

J. Un pétale deffiné à la loupe: 

4. Un pétale de grandeur naturelle. 

A. Extrémité d'une tige de grandeur naturelle.' 

B. La partie inférieure de la plante avec fes raci- 
nes , de grandeur naturelle. 

' Port. Ses tiges s'élèvent de huit ou dix pouces; 
on la trouve dans les endroits marécageux , près des 
iitangs : elle âeurit au mois de juillet. Herb, VI. 
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Oaffif DobÉcANDRiE. Ordre ^ Digtmii... 
Genre de M. IJn. jtORtuoKi^. 

Plante tiTaci. 

^ latin Âgrimonia cupatoria^ Lin. 
Xfrançois l'AIGREMOINE. 
Noms ^ — vulgaire l'Aigkehoinb , l'Aigrekome 
J OQ l'Agriuonb , l'Hirbe Saint-Gdii- 

(. LAUHI. 

Détail tles parties caraSériJiîques. 

I . Une fleur de grandeur naturelle , cotnpofée de 
cinq pétales , fouvent d'une douzaine- , quelquefois 
plus ou moins , & de deux piftils. 

1, Une corolle avec fon calice } la corolle eft on 
peu plus grande que dans l'état naturel. 

j . Le calice œonoph^Ue ^ découpé en cinq parties. 

4. "Une partie du calice, qui tient lieu d,e pla- 
centa , & renfermant deux graines. 

5. Deux graines fous-orbiculaires. 

Port. Ses tiges s'élèvent jufqu i trois pieds dans 
les teiieins humides : elle fe trouve dans lés haies Sc 
les prairies : elle fleurit au mois de Juillet. Herb. 11. 

Qualités & Propriétés. Elle eft âpre , ua peu 
aromatique, aftringente , tonique, vulnéraire, apé- 
ricive » dépurative. 

UsAOB. Ses feuilles Se tiges s'emploient en dccoC' 
tion , en infufion , ou on en exprime te fuc j elles ie 
prefcrivent dans les affeâions Uorbuiiqnes , le relâ- 
chement de t'éftomac , desinteflins, les enfluresgé- 
nérales ou particulières : 00 en ^t aufiî des fbmen- 
tations fur les plaies , les ulcères } des cataplafmes 
fur les parties cedemateufes ou amas de iérofltcs. 
Une pincée de feuilles infufées dans du petit-Uit 
forme une boilTon très faine. 
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Ciaffèj PoLTANoaife. Ordre f Trigynib. 
Çenic de lin. RstgoA. , 

Plante amhubllc 

f ladn. Refeda Luteola , Lin, 
„ \ françois. La GAUDE. 
noms ^ _vulgaires, L'Herbe a Jadkir , lUemi 



% — vulgaire; 
V Jauni. 



Détail des parties caraciérijîiqttes. 

t, Unefleatdeâînéeiltaloupe , compofée de noit 
pétales, d'ua nombre indcrerminé d'ctamines ^ & d« 
trois piftils. 

1. Le pétale fupértear eft divifé en fix parues. 

j. Un des pétales latéraux. deÛIné à laloope. 

4. Le calice deûlaé à la loupe. 

5. Sous le pétai fupérieuc fe trouve une écaille tici 
petite , qui eft ici delllnée i la loupe, 

6. Le tiruic deffînc à la loupe. 

Port, Ses tiges s'élèvent de quatre on cinq piedi 1 
elle fe trouve dans les prairies j les chemins , les ter- 
reins incultes ; elle fleurit pendant l'été & raaiooine. 
Herb. IV.V.VL 

P&opRièTis. Cette plante a paflî poui emména- 
gogue^ défobltruante j oiais elle n'eft pas uâtée. 

Usages. On cultive la Gande en Picardie & en 
N^ormandie , pour l'employer à ceindre les éto^s do 
laine dans les diveifes nuances qui vooE du blanc aS 
citron , & même eo d'aunes couleurs. 
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Claffe t PoLiANORiB. Ordre , Trigthii. 
Genre de lin. Rmsmba, 

Plante ah. nvelli. 

r latin. Rtfeda Lutea , Lin, 
Noms < fr^nçois. Le RÉSÉDA. 

t — vulgùce. L'Herbs u adhe. 

Détail des parties caraSériftiqaes. 

I. Une fiear de giandear naiacelle , compofcede 
ptuHears , d'une forme aQez bizarre , d'un gtand 
nombre indécetminé -d'éiamines , Se d'un gecme i 
trois ftyles. 

z.Fotme des plaies donc la partie Aipërieurede 
la fleur ell compoîi£e. Us foncdeÔinésàlaloupe, jâns 
le fecours de laquelle il eft icès difficile de détermi- 
née leur nombre qui varie prefqu'i chaque fleor. 

i . Un calice mooophyle , découpé en cinq parties j 
les deux inférieures font beaucoup plus allongées. 

4. Un nombre indéterminé d'etamines, 

5. Un germe à trois filles qui occupent le milieu 
des écamines. 

6. Une capfule nniloculaire qui s'écarte moins 
de la forme triangulaire que de toute autre. 

7. La capfule ouverte : tes giaines font attachées 
aux angles. 

8. Forme des graines. 

9. Une des feuilles qui occupent le milieu de la 
tige. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'environ on pied & de- 
mi : elles font rarement droites. Elle fleurir pcefqua 
tout l'été. Hcrb. I, II. m. V, VL 

Jly a une variété À fiuilUs frifies. 

pKOPRiiTÉs. Toute la plante eft d'une faveur 
•meie Sx. dcfagréable» 
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Cta^ftf DooicANDRIE. Ordrt , TrIGTNIE. 
Genre de Lia. Eupborsia. 

Herbe annuelle. 

! latin. Euphiorhia PepSs, Lin. 
vulgaire. Le POURPIER SAUVACB. 

Détail du parties caraSériJUques. 

A. Tige de grandeur naturelle. 

B. Extrémité inférieure de la plante , de grandeuT 
naturelle. 

Les fleurs font très-petites, comporées de quatre pé- 
tales , d'une douzaine d'étamines attachées au fond du 
calice , &c d'un genre furmonté de trois fiyks. 

I. z. ]. Fleurs & fruits deffinés à la loupe. 

4. Feuille degrandeur naturelle deffinéeféparemeiU. 
Ses tiges « feuilles Ôc racines donnent du lait. 

Port. Ses tiges font couchées par terre , & forment 
un gazon agréable du centre duquel eft b racine. On 
la trouve près de Dieppe , d'où elle m'a été apportée 
par M. de Foilier : elle fleurit au mois de feptembre. 
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Cîafftf DoDÉCANDRiE. Orin^ Tkigtnie. 
Ceatc d« lin. EireHVMtMij. 

Herbe a.nnuili.c; 

Ï latin. Ei^horhia , Ptplus. Lin. 
François. LiTITHYMALE DESVIGNESj 
— vulgaiie. Le Tithymale rokd, 

Dùatl iu pâmes cara3infiiqu€S, 

Le canâère effentîel âe cette plante cenfiAe dans 
lès feuilles & ta divifion de fes branches. 

LVmbellc générale eft tou)OW5 i trois rayons, dont 
chacun eft accompagné d*une feuille vrondieiCoàune 
on peut le voir dans la 6gure. 

L*oinbetle partielle &e fes divifions n'ont japiaïs qoe 
deu rayons. 

M. Un rayon de Pombellc génér;de. 

B. Une fleur H fon fruit , deffinés à ta toupe.' 

FOKT. Cette plante s'élève d'environ un pied ; «m 
la trouve dans les champs , fur le bord des chemins , 
dans les terrains cultivés : elle fleurît fur la fin de Yété» 
Herb. III. 

Propriétés. Toute la plante eft acre, îrrîtantCy 
véitcittoire : on ne Temploie tout au plus que pour 
fcrâler tes vernies , & pour guérir les chancres aux 
oreilles des cfiiens. L'écôrce eft quelquefois employée 
dans tes hydropifies; mais ce ne doit 'être' que dans 
des cas où les autres remèdes font inutiles, & atori 
elle doit être adminiârée par un médecin ptudent. 
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C^^ , DODÉCANDRIE. On/rv, TriGTNIE. ^ 
Genre de Un. Eophorbia. 

Herbe annuelle, 

f latin* Euphorbia exigua aaua , Lîn. 
« Ifranqois. Le PETIT EUPHORBE. 

\ vulgaires. Le PETIT TiTHTMAlE , LE 

f PETIT RÉVEILLE-MATIN. 

Dàail des parties caTa3ènJliquts. 

Port. Cette plante eft deffinëe de grandeur na^ 
tiirelle. L'ombelle gënëiale eft ordinairement k trob 
rayons , fit la partielle à deux ; mais ce caraâère 
varie dans le plus grand nombre des plantes de cet* 
te efpèce , &c fouvent fur le même individu. On 
trouve des ombelles générales à trois dtviGons , Se 
d'autres à deux ; cette plante deffinée exaflement 
d'après nature , nous en donne un exemple. 

A, Une ombelle générale à 4eux divifiom ; la troi- 
fième ne paroît pas devoir faire partie de rombellCf 
putfqu'elle part de l'alflelle d'une feuille beaucoup 
plus bafle que Tombellc 

B. Une ombelle générale k trois divifions. 
Port. On la. trouve dans les prés , les bois : elle 

fleurit une partie de Tété 6c de l'automne. Herb. I. V. 
Cette plante a un Aie laiteux , acre , irritant, 
qui excite à la peau de l'inflammation, des éryfîpèles^ 
que l'on diffipe en frottant ces parties d'huile , ou les 
couvrant d'un cataplafine de mie de pain Se de lait^- 
ou les tenant dans Teau chaude. Il faut bien fe gar- 
der d'employer cette plante tant à l'intérieur qu'à l'ex- 
térieur , à moins qu elle ne foit adminiftrée par un 
médecin , foit contre la lièvre , la gale » l'bydropi- 
iie , ou en véfîcatoire derrière les oEciUes , contre 
les maux de dents, fur les porreaux. 
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Ciaffe, PoLTAMDiiiE. Ordre, Mohogtmu. 
Geiu* de Lin. EursotMiA, 

Hbrbb TIVACE. 

f latin. Enphoriia latyris , Lût* 
„ \ françois. LÉPURGE. 

\ — vulgaires, le grand titimalidisMa- 

\, RÉCHAex , LA CatAPDCI. 

Détail des parties caraSérijliqHes. 

A. une fleur deflînce à la loupe& oarene, afin de 
lailTer voir ce qu'elle renferme : elle eft compofée de 
quatre pétales qui ont la forme des clôifoos d'une 
croix de Saint Louii , de plus de douze étamiues atta> 
ahées a ao calice i quatre divifions , & d'un piflil re- 
courbé ( furmoQté du germe qui feit de bafe i trois 
flygmates. 

I. Le germe qm devient une capfule trilocolaite 
Je la groflent du doigt. 

%, Les ftfgmates. 

Il faut obfecver que ce que l'on pouroît prendre pooi 
une corolle monopéiale > n'eft autre chofe qu'un a- 
lice entre les divilîons duquel fe trouvent les pétales 
qui font très petits. 

Port. Cette plante dont les tiges s'élèvent a en- 
viron deux pieds , fleurit au ptiniemps. 

PROPRiÈTis. Cette plante eft regardée comme on 
poifon : elle eft très violcaunent putative ic émétique 
i fort petite dofe. 

Usages. Son fuc eft on dépilatoire , & s'emplfno 
poiu toiiger les veiraes. 
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Cbiftt DODÉCANDRIE. Ordn, Trigynh, 
Gtfite de. Lin. Se^aon»!^^ 

Herbe annuelle. 

Î latin. EupborHa exigua «ma , Lin. 
françois. 
-. — vulgaire. I^ RÉVEILI£-MATIN a CINQ 
FEUILLES.. 

Ditail t&s pdfûts caraSinfiiqms^ 

A. L'ombelle générale de granijenr naturelle; elle 
eflà cin({^ rayons t Scçlle a cinq, feuUles poHT enve- 
loppe. 

B. L'bmbelte partielle ; elle a pour baTe deux 
ieuilles oppoféçs , du, milieu defquçU^ fort qne. pc; 
«te flew * & enfuite fon fruit. 

I. Fleur deffinée i I» loupe, 

1. Fruit deâiné Céparément. 

3^ Fleuf de$née à la loupe&c ouverte» afin de 
lailTec voir fa ftniâure intérieure ; elle renferme 
une. douzaine d'étamines : elle efl compofée de qua.- 
tre pétales égaux , jaunes & triangulaires ; le calice 
qui leur fect de bafe eft à quatre divifions ; le genae 
3 trois flyles. 

Port. Cette plante atteint au plus trois pouces 
de hauteur : elle croît dans les teriains fçcs , pier-v 
Rux ; elle Beurit en été. Herb«. 
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Clajfe, DicANDRis. Ordre > Tryginii. 
CeniCjlc Lin. EarMOJtMiA. 

Plamte annueils. 

f Utin. Ettpkorb'm heliofcopia ^ Lin. 
NomsJ françois. Le GRAND TITIMALE. 

K — vulgaire. Le Grand RcvciL Matik. 

Détail des parties caraSériJïiques. 

I. L'ombelle général fe divife en pIufîeDis petits 
ombelles paitîels , qui font ià de grandeur natu- 
relle. 

1. Une fleur deffince à la loupe ; fa bafe eft un ca- 
licQ â quarte dinfions, dans l'inteivalie defqnelles Ibnc 
attachés quatre pétales jaunes : du milieu d'une dou- 
zaine d'éiamines Ton nn germe foutena par no long 
péduncale , & furmontéde trois ftyles bifurques. 

3 . Un calice deflinc à la loupe , & vu de coté. . 

^. Un àe& pétales. 

5. Situation ordinaire du finit ^ fon- pédnncnle eft 
recourbé > &: a fon attache au fond 'du talice. 

Port. Ses tiges s'clevent d'un pied ou environ j 
elles renfetment un fuc laiteux par la couleur > mais 
ttèsâcre : on la trouve dans les jardins. Heib. Lllfic 

m. 

pROPRi^ris. Cette plante âae & cauftique ne 
doit pas être employée iotciieuieineDt }. elle peut 
fervit i l'extérieur. 
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CUfft, DODÉCANDRIE. Ordn^ TftIGTHll. 
Genre de Lin. Eupbormmj, 

Herbe annuelle. 

flatin. £tipkotiia , platypfyUot ^ Lin. 

I — inilg. Tithihale a cinq Feiulles. 

Dùaîi des parties cara3m^ues. 

Le «isftère de cette plante eft d'avoir fcs bni»- 
iclies dîrpofêes en ombelle , i cinq rayons. 

A. L'ombelle générale. On trouve toujours cinq 
Vailles k cette première divîfioo de la tige; de km 
ùflelle il part cinq rayon» qui Te iubdivifent en 
quatre , puis en deux , de manière qu'une fleur eS 
tonjoun le centre de chaque dïvifion. 

B. tJn ombelle partielle s elle a quatre rayons qû 
partent des aiflelles de quatre feuilles : on voit la flenr 
& le frqit qui en occupent le centre. 

Port. Cette plante s'élève d'un pied ou environ ; 
fa tige eft creufe & latteufe. On la trouve dans les 
cbamps , les jardins : elle fleurit l'^té &c l'automne, 
Herb. VI. 

FROPRiéiis. Cette beibe piquante , Scre , brû- 
lante, eft mife au nombre des poîTons, 
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Claffty DOoécANDRIE. Oràrty TrIGTNIE, 
Genre de Lin. Edpborsia. 

Herse vivace. 

ÎUttn. Euphorhia Efula , Lin. 
françois. UESULE. 
— vulgaire. Le Tithymale aigu. 

Détail des parues earaBènfiiques. 

Ses fleurs font comportes <l*uo calice monophyle 
renflé, divifê en quatre parties; de quatre pétales pla- 
cés dam l'intervaUe des divifions du calice ; d'âne 
quinzaine d'étamtnes placées dans le calice , &£ dont 
quelques-unes le furpalTent en hauteur. Elle a pouc 
iruii une capliile à trois loges , qui eft foutenne par 
un pédicule long de deux ou trois lignes , & donc 
une extrémité occupe le centre du calice. 

1. Fleur deflînée i. la loupe, & vue ds &ce. 

2. Fleur deffinée à la loupe j &c vue de côté. 

3. Fruit deffiné îi la loupe. 

A. L'ombelle générale eft à plus de dix divifions; 
le plus ordinairement toutes les feuilles qui font à fa 
bafe, ainfi que les braâées & les feuilles des tiges, 
ont une pointe particulière qui la font dîftînguer de 
VEuphorhia CypariffiaS. 

B. Feuilles caulinaires de grandeur naturelle. 
Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou environ. 

Elle fleurit une partie de l'été. Herb. \. IV. 

Propriétés. Toute la plante répand un lait acre 
& cauflique; mais elle devient piefque fans eflfet, 
quand elle eÂ deflilchée. 

Usages, Elle a été employée contre la fièvre , 
mais elle ell abandonnée, comme beaucoup d'autres 
fébrifuges fufpeéls ou inutiles. 
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Ctafe t DootCAVDRlI.. OrJre, POLYGTNIE, 
Genre de lin. SxMfXMrtrvM. 

Herbe vivace; 

i latin. Semptryivum u3omm y Lin. 
fraiMjois. La JOUBARBE DES TOITS. 
— vulgaires. La grande Joubarbe, la. 
JONBARDE, LA JOUBARBE DES MARÉ- 
CHAUX, l'Artichaut sauvage. 

Détail dts parties caraSérifliques, 

I. Une fleur de grandeur naturelle , comporée 
d'une douzaine de pëtales, d'un calice divifé en douze 
parties, d'une douzaine d'ëtamines ou environ , &c 
d'un nombre indéterminé de piflils. Les fruits font 
formés de l'aggrégation d'une douzaine de capfules 
qui renferment des femences arrondies. 

Port. La tige efl deffinée de grandeur naturelle. 
Cette plante fe trouve fur les vieux murs dégradés 
& les chaumières. Elle fleurit au mois de Juillet. 
Herb.yi. 

Propriétés. Toute la plante a unefaveui douce, 
légérementacîde,unpeu âpre; eflaqueuTe, lafraî- 
duCTante , émoUiente. 

Usages. On donne quelquefois , par intervalles 
&c à cuillerée , le fuc de cette plante , dans les fièvres 
ardentes. Les feuilles mondées de leiir peau s'appli- 
quent fur tes corps des pieds. Les maréchaux font 
boire te fuc de Joubarbe aux clievauz fourbus 8c 
échauffés par des travaux forcés. Cette plante Rem- 
ploie, étant pilée, en cataplaftne fut les parties en- 
flammées Ce les brûlures. 
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Claffet IcosANOR», Ordn , MoHOGyms. 
nie de lin. AuToBAtat, 



m Udn. Ait^gdalus perfica ^ Lin. 
Noms J fcatiçots. Le PÊCHER. 
L — vulgiire. 

Détail des parties caraSérifiiques. 

I. VtK fleuc de gtandcur oaEDTcDe , compoCe^c'uiqpte- 
let , d'une ticniatnc d'àsminu attacha à un calice à daf 
divifioiU.ft d'an pitUl. 

a. Un calice onven afin de latdcc voiic l'aitache des taaûa 

te do pîilii. 

). Le calice dani (ôa iat naturel aprfs la chate ia jt- 
talet } il eft CHuenii Ini^aiCme par plnficnra écailla de mi^ 
■ nantie que lut 

4. Undei fttaleu 

j. Le fruit oavert ; on le nomme pèche. 

4, Le Doyau , U icofctme une , quelquefob deoz amaitfa. 

7. Une feuille de grandeur natoTcllc. 

PoET. Cet arbre a ou nombre confidérable de T:irift&^ 
diffèrent par let «qualités da fruit) les flenn , les feuillet »£• 
mes en font aufli diftingaer quelques elpeccs , & le bon en tft 
rouge & d'une odcnr agréable ; on en fait des t^aûeiei ft dd 
boltei i broyer le tabac i le pécher vient de la Perfe. Il cl 
naturalifé depoii longtemps daoa nos jardina & ▼eigen : il 
fleurit au mois d'Avril. 

PiopRiÉTis. Les fleura te les feuilles lônt txix ubcics : Ii 

pêche eft fort agréible , lafralchitfante , fondante , laxatÎK: 

les fleuri (ôai purgatives, vermifuges, & les feuilles fâ>rifi>ga. 

Usage. On fait avec les fleactnBfyrop purgatif qui l'ailnû* 

BÎArc â la dolc d'une oacc 
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Clafe f tcoaANDiui. Ordre, 'iAoHoenai* 
Ccuie de Lin, AâtTaDMi.at, 

A R B R t« 

•■ UtîO. Amygdalus communis, Liïf. 
m™, ^ fiançois. L'AMANDIER COMMUN, oti 



y- lauo. Amygi 

\ ÊançoiS' L'j 

*^ AMANDI 

C -*-vuIgaice. 



ANDE DOUCE. 

L'ÂMANUIBlt DOUÏ. 

Détail despattUs cdra3érijliquejt 

1. Une fient Je grandeur natarclle, compoOie de dnq p^-' 
talej , d'ane trcDiaine d'^tamincs attachée! i un calice itaa* 
feule pièce d^coapfc en cint] partiel , & d'un pillilj 

1. Le fcuu dans fou brou; eayeloppe cbarnac, Tcnc, 
'VelouUc, & ^ui jaunit en murifTant. 

j.Lc fruit ptiTJ de Tau criTcIoppc , U prend alprtlcDomfa- 
maadt h U coauc, 

4. Le fruit hors de fa coque : il Te noanUc mtaadt^ 

PoKT. Cet arbre , oatara aox contrées cbaudes de l'ËDrope, 
fe cultive dani nos TCigeri : il £catit an printemps : les fiûd 
iÔDt tnutt à la fin de l'éi^. 

L€t variiiti priiuipa/it font tAiModè Mitfe , tetiLmdt i 
toque ou noyau tinJrt , C amainit romdt , durtifdouct, Oitt m^ 
Amande Sultane , ou dei Damea , & l'amindier à fiear double, 

PxoPKiiTÎt. L'amande doucc c& nouirilfantc, adouciflanie, 
tafiraichilTinte , filmante. Les amandes amcrcs font apéiiiim, 
mais ouifiblei à qucli^ucsedomacs. On tire onc huile doucedcs 
deux efpeces. L'amande amctc cft nn pulon pou les posles , Il 
quelques autres animaux. 

On manu les amandes dtiuces & amertt , fcflt rtrtes , Ibit 
fecbcs i on les prépare de dÎTcrfes manières pour la table, S 
far-togc pour les defTcrrs, foit fcalcs , Toit avec d'autres fnbflu- 
CCS , en pâiilTerics , gâceaiuc , tablettes , paies , confitures, dif 
g^ ; on en fait des boidbns rafraîchi Can tes , nommées anus- 
aés , fynp iotgiat. 

Les amandes foutniiTent à la Médecine des ^mnlfioDi on 
laits d'amande* « qui foot très rafraîcbi liants ft calmacis , msil 
fur-tout une huile pat eipteflîon qu cft très adoucîTanTe , itlî- 
chantc , calmante quand elle eA récente, & qui fe pcercrit 
dans les cas d'iititation vive , Ibit à la gorge j à l'cftemac , lU 
inteflins, &c. od elle peut agir imméoiaicmcnt fur le fîegeoil 
la canfc du mal. On élevé ici beaucoup de jeunes imaixiiti) 
poûtygrelFcr les direifcs eCpcccs de pêchers. 
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Clà0e^ tbbsANDUEt Ordre i KloNosTHib 
doue i/t UiL tmvmvs^ 



A â. 1 ni. 

f iatirtt PnriKU Armttdaeàt Utt» 
i françois. L'ABRICOTIER. 
(, -^vulgaire. 

Déiàit des petits tàraUétiJii^iOit 



\. Itne âeâc de grandeur iDataiellé , coinpofee d» 
cinq pétales , d'une vingiaïne d'étamines avachies i 
un calice ï cind divilioos, & d'an pîftil. 

1. Un des pecales. 

j. Le calice de grandeur baturêUe. 

4. Le calice oiireit , defSné i ta loope t on voit 
l'infenion desécaminei & du piftil. 

j. Le fruit qa'oQOomme^^ncDl. 

(S, Le nof aot 

7, L'amandct 

Port. Aibce octgtnaire d'Atmébie, Se cultivé de* 
puis long-teiopi pat toute l'Europe j il fleurit ancom- 
meucement d'Avril. 

Il y a piufieurs tfpecei & variétés i'Âbtitotii ^ 
diffirent par ititr grqjfeur ^ Uurgouti le temps dt leuf 
maturité. Celles qui méritent le plus d'être cultivés t 
font ^Abricot de Nancy ^ om Abricot pêche , VAbricU 
commun & l' Abricot Angoumois. L'amande efi tour* 
dans plujieurs ejpeces y & douce dans les autres. 

PROPRiÎTis. Le fruit mar a une faveat des plut 
agréables \ eft taFnûchilTant, fondant , laXaiif. 

Usages. On &it avec les Abricots des coafttrest 
pâcei , 8c autres confitures, & on tîte des amandei 
une huile un peu aromatique qui peut fe fubftituti i 
l'huile d'aoïandesdeuc». 
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Clajfe flcoiAMDtkïB. Ordre ^ Monogtnii. 
Genre de Lia. Ptoaus. 

A R. B R B. 

f latin. Pruaiu ctrafus ^ Bigarellus, lùn. 
Noms < fïançois. U BIGARREAUTIËR. 
L — vulgztre. 
Détail des parties caraSenJUgues. 

1. Une fieui de grandeur naturelte , compo(?ede 
cinq pétales . d'une trencaine d'éiamtnes aitachcesl 
on calice d'une feule pièce , & d'un piflîl. 

1. Une autre Hem vne pac derrière , & foocaIke> 
dont les cinq divtlîons font recourbées. 

j. Le calice ouvert: les étamioes attachées^ loi 
bord iniérieat j le piftit occupe le milieu. 

4. Le fruit qu'on nomme bigarreau , qui eften 
cœur , & a en général des couleurs vives , du exm 
fur une grande partie de fa furfàce ; la chair calTane 
& fetme » le noyau dm & ligneux qui contient noe 
amande amere. Cet arbre eft très commun ; od per- 
pétue & multiplie les bonnes efpeces pat la gtcfe 
fur le meriftet : il fleurit au printemps : fou finit 
mûrit en Juillet , Herb. VI- 

Il y a placeurs variétés de bigarreauiier : elles diffé- 
rent par la maturité plus ou moins prompte de leur fnitt 
-parla couleur plus ou moins vive ^ rouge ou blaac^e , 
ainfi que par le goât. 

Nota. Comme on a repréfenté un rameau de Rcuitr 
la feuille n'a ni la forme , ni les dentelares. très nwt- 
quécs, ni la longue queue qui diCtinguent U feoills 
du bigaireautier , de celles du cenCet , meiifec, 
guignier « &c. 
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Claffe , ICOSANDKIE. Ordn , MONOGTNIE. 
Genre de Ud. PavKus. 

Arbre. 

! latin. Pnmus Avium , Lin. 
françois. Le MERISIER. 
— vulgaires. Le grand Cerisier des 
Boi:» , LE Checkeb. 

Détail des partUs eareuiênfiiqttes, 

I. a. Fleiira de gmdeor natnreUe ; elles font compt^eet 
cTun calice d'une feule pîtce, icinq dlvifions tout-»Ëût ren- 
verfies, de cinq pétales, d'une trentaine 4'^nmùiies inférées 
danslecalke, &<ran germe foTmootid'uDflyle médiocrement 
Iwg- 
3. Flenr delfinée après la clmte des pétales. 
A. B. Fnùts de grandeur naturelle. 
PoKT. I.e meriGer s'élève fort haut ; il s'en troore phGents 
variétés dans nos bcus : les uns portent des fruîtt blancs, d'autres 
rouges ('mais lesplus communs ont leurs fruits noirs. Herb. VL 
Il y a me variiti à fiair douiU , ^ fi churgt ^vm multitude 
proiipetifi de hetlesfietirt Uanchts ; et qui rend cette variété mt 
des ornement dtt kofyueta J fiewrt au priaiempt. 

Propriétés. Les metifesen chichei font agr^ablesxn goât s 
& confeirentaJTezordinuremeiK iroe légère amertume. Elles 
font rafraîchillànteSflaxatires, & rendeot noires les fdles de 
ceux qtû en mangent beaucoup. 

Usages. On tait avec la meiifè des rata&s^ des confitures, 
dujvin, & une eaa de vie connue fous le nom de kervafir, 
& qui paiïe pour (lomacbique. 

Le bois du merifier prend un beau poli ; il fè travaille 
Irien, & il ell recherché j»r les' tourneurs., les ébéniftcii 
Oa en fait wifli des ca:cles de cuves. 
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Clajfe, IcosANDRiB. Ordre t Mohogxnib. 
CnucdcLiii. pMvimë, 



Noius< 



' Litîn. Pmmu domeftica cereola^ Lio. 

V feanç.Li PRUNIER DEREINE-CLAUDE» 

( odDEMAITRE-CLAUDE. 

^—vulgaires. Li Dadphiniek; le fruit fe 
i nomme z<i& Prwu Daupkineoaàz Doit- 
\_ phia , Abricot vert , yerte-Bonne* 

Détail des parties caraSérifiiqttes. 

1. Une fleoc de grandear naturelle , compofôe Je 
cinq pétales , d'une vingtaine d'étamines actachces h 
un calice 1 cinqdîviGons , & d'un piftil. 

X. Le calice ouvert , afin de laiffër voir riofenioa 
des étamines. /-^ 

l". Le finit on prune. 

Port. Cm arbre eft médiocrement élevé r f»i le 
cultive dans ce pays où la Reine - Claude eft » (ans 
contredit , la meilleure de toutes les Prunes j il Seoitc 
au printemps. 

Jly a deux variétés qui font la petite Reine- Claude^ 
moins groffe & plus blanche que la précédente ; ô le pru- 
nier , à fleur fémi ■ double j qui contribue à embellie 
les hofqaets Marbres àjleurs , & donne des fruits foa- 
veni aujfi beaux ifke la greffe Reine-Claude g mais motos 
bons. 

pROpkiiTis. Le fruit eft doux^fucré, agréable. 
Ce nourriâani , fondant , laxatif. 

Usages. On en fait une ezcetlence marmelade ) 
des conâtutes de différentes efpeces. Sec 
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Claffe , IcosANDRiE, Ordre ) Digynie. 
GcmKdeUn. CA^racpj. 

ARBILISSEAtr. 
Ç latin. Cratagus Oxyacaniha , Lin. 
\ ftançois. L'AUBEPINE. 
Noms^ — ^vulgaires. L'Aubépine , la Nobii 
M Épine , l'Ëpine Blanche , la Sainii 
C Épihi , xeSénellur. 

Détail des parties caraSérifiiques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle , - compofi^e de 
cinq pétales , de <]ainze éramines attachées aa calice , 
& dedeuxpiftils. 

Obfervatiofis. Il e(l fort rare de trouver des fleurs i 
deuxpîftîls, parceque fouvçnt il y en a un d'avorté: 

1, Le calice & les étamines de grandeur natutelte, 

}. Le calice ouvert , deHiiié à la loupe. - 

4. Un des pétales. 

5 .' Les fruits de groflèut naturelle ^ chaque grain 
efl une baie qui renferme deux petits noyaux adès 
durs : ces fruits fe nomment dans quelques pays, 
pouUiouoa/inel/es. 

■ Port. Cet arbriffêau devieftr fort grand j fes bran- 
ches font armées de fortes épines : on le trouve dans 
les bois. Hetb. VL 

PiioPRiETâs. Les fleurs ont une odeur nés agréa- 
ble ; le fcuii a un goût douceâtre & fade. 

UsAGFS. Lesjeunes villageois mangent ces fruits en 
automne : quelques perfonnes font confite dans du vi- 
naigte les boutons de fleur non épanouies , pour fervir 
d'aflàilonnement dans les falades : te bois qui eft très 
dur s'emploie à faire des alluchons de roues , des tu- 
faux de lantet nés , des bâtons ou canes à promener , des 
manches de &uet : on fait entrer l'Aubépine dans les 
bofqueis Se paliilades : on cultive pour l'ornement des 
jardins une variété à fleur double , mais elle eft moins 
odoiance \ Se une variété k fleur (impie , qui elt toags 
dû en s'épanouiflànt , au lieu que les deux premières 
netougiSencque peu de temps avant la déflotaifoo. 
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Clafftf ICOSANDRIE. Ordre, DiGTNIE, 
Genre de Lin. Ckjtmgvs. 



(latin. Cratagus , Atarolus. Lin, 
Koms^fran^ois. L'AZEROLIER. 

^ — vulgaires. l'Alisier , l'Alorsier. 

Détail dts parties caraSirifiiqtuSt 

A. Les fleurs de grandeur naturelle. 

B. Les fruits qu'on nomiiie azNoles , & vulgaire* 
ment alifes , on alofles , ou alorfes. 

Port. Cet arbre Vëtève très-haut ; fa tige eft droite 
& foft branchue ; les fleurs & les fruits font difpofés 
par bouquets ; les fruiti font mûrs en automne. 

Il y a. dts a^eroliers àfiaUIcs plus ou moins grandes 
& découpées ; les uns portent des fnûts plus ou moins 
roageSj htancs y jaunâtres , 6-c. 

Cet arbre efl naturel aux provinces méridionales du 
royaume, à la Sicile , lltalie , &c ; mais il croît bien 
ici , & ^Y conferve. La variété de forme Se de cou- 
leur, foit de fes feuilles, foit de (es fruits, font planter 
fes efpèces & variétés dans les parcs , les bofquets. 
Son bois très-dur eft recherché par les meuniers pour 
les atluchons de moulins ; par les menuiiiers , pour les 
montures d'outîls;par les tourneurs, pour les flûtes, 
fifres, &c. 

Propriétés. Les fruits font aigrelets avant 1^ ma- 
turité ; enfulte douceâtres , & plus ou moins aflrin- 
gens : les en&ns en mangent. 

Usages. On a cru les femences pilées , employées 
en décodions , ou infiifées dans du vin blanc , utiles 
contre la,pierre & le fable des leins & de la veffie. 
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Clijftt IcosAHDiui, Ordre, Pintagtnib. 
GeaieJeUik JUbtriztrt. 

Akirissbau. 

r litÏD MeJpifusGefmanica^ Lin. 
\ fiançois Le NEFFLIER. 
Notns^ — vulgaires. Le Meslier , le Neffifa , 

J X.E NiEULiBR. On nomme les ftuits > néfitt , 

^ niffes,mefieij culs de chiens, > 

Détail des parties caraSériJliques. 

1. Une flear de grandear naturelle , compofce de 
cinq pétales , d'une vingtaine d'étamines attachées i 
nncalice à cinq divilîoos , & de cinq piftils. 

2. Le calice oarert, afin de laillèr voit l'infecuoD 
des inmines. 

j. Le ftuit; il renferme cmqnojranx très diirx,& 
d'une forme itiégnlieie. 

4. Undes nojraox. 

Port. Cet arbrifleau eft mçdioctement élevé 'y fes 
branches font torraeufes , fouptes » noaenfes , Ce d'ua 
bois dur : on le troave dans les bois : on le coltive 
dans les vergers \ il fleurit aa mois de Mai. Hetb. VL 

pROP Les feuilles & les firuits cueillis , avant leur 
maturité ,fi>ntaftTiogents. 

Usages. On emploie quelquefois les froit» avant 
leur maturité , comme un médicament afttît^ent. 
Les Nefïtes ne fe mangent que quand leut maturité 
les i rendues molles. 
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Clajfe jlcosA-HDKïE, Ordre, Pektagymie. 
Geaie dc'Lin, Ptrui. 

A K, B R^E. 
f latin. Pyrus communisj Lin. 
Noms i fianfois. Le POIRIER. 
C — vulgaire. 
Détail des parties earaSérifiiques, 

I, Une âear de grandeur natnielle , compoCfe^ 
cinq pctales > de vingt-cinq étamines attachées 1 un 
calice à cinq diviUons & de cinq piftils. 

X. Le calice ; il eft i cinq dirigions , vingt-ciiiq 
étamines font adhérentes i ion bord interne ; il lett 
de réceptable au germe qu'il renfetme dansiônfàn: 
ce germe ell fucmonté de cinq piftils. 

). Une poire coupée , a&n de laiflèt voîre les Ii^es 
où font renfermées les femences ou pépins. 

Port. Cet arbre eft en général aflez droit ; fon 
bois eft dur , compaâe , & d'une belle cooleai : on en 
cultive une infinité de variété. U fleurit au moîsd'A- 
vril. 

PnoPRiirÊs. Les poires acides & doqces font tir 
fraîcbi0antes , laxatives ; celles qui font aptes rei- 
feirent. 

Usages. On &it avec les poires & de l-eaa un; 
boillbn fpititneufe qu'on nomme poiré ; Se arec des 
poites Se du VIO doux une efpece de coufituie 
qu'on nomme réfiné. 
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■Claffet Ico5ANDR.li. Ordre f Pcntactnii. 
GcQie de Lin, Ftmvm. 

A R. a a. f< 

{latiii. Tyrus malus , X/n, 
fiançois. lbPOMMI£R. 
— -viitgaice> 

HÙa'd des parties caraQérifiiqus, 
I. Uneflear de grandeur ouaielle ^ coinpofce de 
cinq p^talei a de vingt-cinq écamines attachées iira 
calice 1 cinq diviGons 0ç de cinq piftil, 

a. Uq calice monophyte â cinq divifïons , auquel 
font attachées Us écamines & le piftil. 

3. Une femence qu'on nomine |)lspiD. 

4. Une pomme coupée , a6n de &ice voire les loges 
où font confetTées les femcnçes oa pépins. 

Port. Cet aibre , dont on ne peut détMminec la 
grandeur, telaiivement aux variétés dont il eft fufcep- 
tible t eft cultivé avec foin dans toute l'euiope , Ar 
fpécialement aux euvîions de Paiis ; il 0cwit «d 
«n Avril. 

PROPRiixis. Les pommes iqni font acides, tafiraî- 
chilTèni , lâchent le ventre , fur-tout lorfqa'ellei ont 
éré confervçes on peu de temps i celles qui Tont âpres 
ceflerent. 

Usages. On fait avec les efpeces douces , bien mû- 
res', des tifanes apéritives , légèrement fondantes tu 
laxatives. 

On iâit avec des pommes Ac de l'eas one boi0oD 
fpîtitoeafë > qu'on nomine cidre» 
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Chjftt IcosANORiff» Ordre ^ PsMTACTMib 
Geandelin. pTMtfs. 



r latio. /Va* <^rfoflîa , Lîd. 
■j ) françoif. Le COIGNASSIER. 
«;»ui < — yulg.-irei. Li Coi«hieii , LB RtcOH 

%. 6NI» 1 Ll CoODOUNIia.. 

Dctdl despanlts caraSérifilqius. 

I. Uoe flear de gnnileat Datorelle , ccmipolee de 
cinq pétales , d'une Tingtaiiie d'étunines aoacUes i 
nn calice i cinq divifions > fie de cinq piftîls. 

1. Une âeut vue de côté. 

3. Le &tiit qu'on nomme eolag. 

4. Le calice de grandent naintelle, onven poa 
laidèt voir l'infettion des étanùaes* 

Port. Cet aibce eft d'nne médiocre grandeur ; (6a 
Cronc eft otdinaîtement tortueux : on le caltive dan* 
tonte l'Europe , fpécialemem fon plan for lequel oa 
greffe des pouîers > tce. il flentit au mois de Joîa. 

liy a quelques variétés de CoigRaJJier qui diffêrpit 
par les feuiSes^maisfitr-toia par les fruits plus ou auùu 
longs ou ronds t & plus garnis de duyei que ceùU-ti. 

PnopRiÉTis. Le fiait a une odeur forte qui def- 
celle l'endroit où on t'a mis ; fa faveur eft îpce » aâdt 1 
lotfqu'o'n le mange cmd , mur , & en petite qaanciiéa 
il eft ftomachique j fes lemences font modlaginealéi 
& adouciUàotes. 

Usages. On £ut avec les fruits noe gelée qa'oa 
nomme Cotignae , on vin qu'on nomme vin de Coing » 
des taufiats > & diffiiences confiiaies. 
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Claffct IcosANDRiE. Ordre, PiNTAenoi. 
Ceue de Lia. SriMmju 



f Utio. Spiraca Ulmariay Lin. 
Noms J fraaçois. La REINE DES PRÉS. 

1 — valgaiies. L'Okhiere ^ l'Uluaiu. 

Détail des parties cara&'ri_fiiques, 

i.UneflcQcdeffîoée 1 la loape; elle eft ctnnpolîfe 
de cînqpénleSj d'an nombre indétenaîné d'étamines 
actachcei au calice > & de cinq piftils. 

a. La mcme Seur également deffioée i la loape: 
on voit les divifiras du calice dans les inieivalles qai 
fe trouvent entre les pétales. 

}. Les cinq pîAils qui occupent le milieu de la âem. 

4i Le fruit vu pat-devant, & dclEoé i la loupe. 

5. Le mctne ficuit vu de côté. 

pRop. Celte plante s'élève à la tauteot de irws 
pieds : on la trouve dans les praitiesj elle fleurit au 
mois de Juim Heib. IV. V. VI. 

PiLOPRiiTis. Ses fleurs répandent une odeni 
agréable : toute la plante eft afltingente , Ôc paflë four 
vulnéraire & fijidoti£que. 

Usages. Elle s'emploie quelquefois en décoâioo 
dans les hémorrhagies . les djrfenceiies } mais ploi 
fouvenr dam les cataplaimes voloérairef * 
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Claft, ICOSANDRIE. Orda^ POLTGTNIS. 
Ceare de lin. Rot^. 

Arbrisseau. 

Î latin. Rofa ceatiJoRa, Liiu 
françois. Le rosier A CENT FEUILLES. 
— vulgaires. La Rosk a cent feuilus, 
LA Rose pale , la Rose a BougpEi. 

Détail des ptoties earoBâifli^tus, 

A. Une fleur avant fon èpanonfiement. Lorlqne li rofe 
cil £tnp1e , elle efl compoTée de doq pétales , d'us nonbe 
■ndétenniaé d'étaminei atochéa an calice, & de bemauf 
de (ûitilc qw occupent le ceatre de la fleur. Cet état de finn- 

SGoti s'eu dia^e, par la cultive, en une fleur très-dosUe, 
« tonûnei l'étant métamorpliofôes en pétales. Le can£&e 
particufier k cette plante eft d'avoir un ûlke de dnq femUn, 
dont deua font entiirement batbuei , deux font fans baibe, Se 
une qiû n'eft barbue que d'un cftté. 

1. Une parue du c^ce fua batW. 

3. Une partie du calice batbne. 

PoiT. Cet arbrifleau forme le bnifloR , & ^£l^e Jenritoa 
quatre ou cinq pieds : on le culttre dût^ kt jardins 8c la ' 
champs ; il fleurit en été. 

pROPkiirÈs. Les fleurs font un peu ambres 8c m pn 
acres, laxatîves, pui^tives, anodines, cordîalesjfortifiaato. . 

Usages. Peribnne n'ignore combien cette fleur eft agréable 
à l'oeil & à l'odorat , ni l'^age qu'on en &it pour la décoriiioi 
des jardins. On l'emploie auiB comme médicam^iit lazaôf. Se 
die entre dans beaucoup de tné^ament comporés, firoptt 
pommades, onguens, extraits, &C. On en retire, par la oi^ 
tillatîon , une huile eflendeUe d'une odeur infiniment fuave jt 
qui dure long-temps. 
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Claft , ICOSANDRIE. Ordn y POLTGTNIE^ 
Geue de lia. Kosa. 

Arbrisseau. 

Î Latin. Rofa canina > Lin. 
françois. L'EGLANTIER. 
— vulgaires^ Le Rosier sauvage , le 
Rosier de chien. 

JDitail des panits earaSâifliques, 

I. Une fienr de grandeat natnrelle , compofSe de ônq pé- 
tales f d'un noiiibre indétenniné d'étamines 6c de pSBi , Sc 
d'un c^ce ^ doq dmfions. 

a. Les fhmt , qu'on nomme grateculs on CToonliodofU- 

b. Excroiflânce contre nature , qu'on nomme bcdipur: 
«Ile feit de bercean i ttn ver qni devient mouche. Cette ex- 
crotflànce doit fon eiiftance i nne mondie de même nanue 
que ceQe qui en fort; & elle a U* mêmes propriétés que le 
fruit. 

PotT. Cet arWiflëan l'élève aflez haut , fur-tom sH cft 
appnyé. Ses tiges font parTemées de crochets très-a^us , ce 
qui les rend très-propres pour les clânires & les haies. Oa 
le trouve abondarunent dans les bob &les haies. Il fleurit an 
printemps. Herb. L VL 

Propriétés. Les fleurs otit une odeor agréable : eQei 
paflênt pour vulnéraires, aftringentes : leur infiifion cS un 
peu pnigative. Les fruits ou grateculs font âpres, aflrii^ens. 

UsAG£s. On fe fert des flents en tifane pour lâcher le 
▼entre. Le fruit peut s'employer pour arrêter les coors 4e 
ventre , quand il n'eft pas dangereux de le faire , c'efl-i-dire, 
lorfqu'on a fuffifamment purg£ 

On trouve fouvent fur les églantiers , des excroillànces 

S l'on nomme éponges de rofier , & en médecine èiJéptar. 
es corps font occasionnés par la pîquure d'un ïnfeâe dn 
genre des cynips, & appelle par M. Linné cynips rofit. 
Les bédéguars , foit en coniërve , foit en infufion , folt en 

fioudre, font afVringens, 6c produilent les mSmes effets qm 
îi ^its ou grateculs. 
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Clajft, ICOSANDRIE. Ori^ ^ POLYGINIE. 
Geo» de Lin. Rosa, 

Arbrisseau. 

riatîn. Rofa fpinofiffima^ Lin. 
« Jfrancj.LEROSIER DE FONTAINEBLEAU. 
\ — vulgaires. La Rose des Chèvres , u 
{ Rosier des Chèvres. 

Détail des parties caraSérijiîqius. 

A. Fleur de grandeut naturelle; elle efl compoT^ 
de cinq pétales fort grands j d'an grand nombre d*éta- 
mines & de piflils attaches à un calice d'une fcnle 
pièce à cinq divifions. 

B. Calice de grandeur naturelle. 

C. D. Feuilles de grandeur naturelle. 

Port. Cette efpèce de relier eft commune aux en* 
virons de FonUtnebleau , & Te trouve dans différent 
endroits près de Paris ; (es feuilles ont depuis trots 
jufqu'à onze foUîoles ; elle fleurit au mots de ÎBille^ 
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C/ii^jIcosANDKie. Ordre^ Monogtnii. 
Génie de Lin. Rosirt. 

As.lKtSSEAV. 

{latin. Ruius iJ^as , Lin, 
françois. Le FRAMBOISIER. 
— vulgaire. La Ronce dq Mont-Ida. 

Détail des parties caraSérijiiques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle, compofée de 
cinq pcia'es, d'un nombre indéterminé d'étaœiaes ai* 
tachées au calice , Se de plnûeuts pillils. 

1. Un des pétales. 

3. Le calice ouvert. 

4. Le tiuit (ju'oo nomme framboife. 

Port. Cet arbrilleaui Tes tiges longues, faciles, 
brancbues & chargées de piquai^ts un peu crochus : 
on le ttouve communément dans nos bois : on le 
cultive dans les jatdins; il fleurit dans les mou de 
Juin & Juillet. Herb. VL 

On cultive.desframboî(îersà fruits ronges flcâfraiH 
.blancs ^ plus gros que ceux des framboiuers des bois. 
Jly a aujjl des variétés de fruits rouges , qui differtnt 
far la grojfeur & la nuance On cultive encore une ef- 
pece dite de Canada , qui donne du fiuit avant \es 
£camboiliers ordinaires, & une féconde récolte pins 
abondanre durant l' automne , tyzat fleurs & fruits jui- 
qu'auxgelées un peu fortes : cette efpece eft ttès belle, 
bonne , Se s un parfutn moins fort. 

PKopRiiTÉs. Les framboifes ont une odeur & an 
faveur agréable à beaucoup de perfonnes: elles fbntra- 
fraîcKiflanies ; on en fait des Hrops qu'on adminilhE 
peut éteindre les ardeurs de k fièvre, des con6iur«t 
conferves» vinaigres» &c. 
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Clajfe^ ICOSAHDRIB. OrdrCf pOLTGIMll. 
Genre de tint Rvoft 

Arskissbas. 

■ latîti. Riihus fruticofus ^ Lin. ' 

françoù. La RONCE. 

i — vulgaires. Le Roncibr » ii MwRtlK ni 

Noms / Haie , la RohCb noire , la Ronce ds 

Haie « i.A Mure sautagi, La Mor.e 

DES Champs j les firaics fe nomment aoffi 

moulti, 

I. Une âeur de grittJeilr tuturetle , mmpol'ée de 
cinq pétales , d'un nombte indéterminé d'étamines tc 
de pilHIs attachés i un calice i ciac} divînons. 

>. Le calice Se les examines après la chute des pc- 
ules. 

3. Le ^uitde grandeur naturelle. 

Port. Cet arbiiflean épineui, fatmcâteaX, eft taOï- 
pant, 8c ne s'élève qu'à l'aide des corps voilînsj il 
fleurit une grande partie de Tété ; fes fruits font à 
leur maturité en automne. Herb. l. II. V. VL 

Jl y a une variété à fruit bleu; mais une fiutn phi 
confiante ^eflla ronte à. fleur double , qui mérite d'être 
cultivée pour la multitude defesfieur»^ leur blanchtut 
éclatante & leur durée. 

pROPRiiTÂs. Le fruit, de rouge & ipre qu'il étoit 
avant fa maturité , devient noir , doux &. allez agréable 
au goûr érant mnr ; il eft nourillânt, ra&aîchifiant; 
les feuilles font déterllres > les racines apécitives , po* 
ritiantes. 

LTsAcrs. On fait ave& les fruits un {yrcrp , tC avec 
les feuilles des gatgaiifmes qu'on emploie dans les 
maux de gorges : la racine fe prefcrir en décodioa 
dans les maladies de peau anciennes flcepiniâirec. 
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Cîaffe, IcosANDRJE. Ordre ^ Polyginie. 
Genre de Lin. F^AGJttA, 

PlANTH VIVACE. 

Ç latin Fragaria vefca j Un. 
Xfrançois LE FRAISIER DES mois; 
Noms < — vulgaire le FraisierMc tous mois oa de 
M toutes faifons. On nomme fraifïeres les en- 
C dioics où naiHent en abondance les Frailieis. 
Détail des paniei caractérifiîques. 
I. Une fleur de grandent naturelle , compoKù 
ordinairement de cinq pétales , quelquefois de Cx. 
1. Un des pétales. 

}. Un calice auquel font attachées plus de douze 
étamines qui entourent un nembte indéterminé d« 
piftils. 

4. Lesgraines. 

5. Le frnitl 

6. Un calice d'une feule feuille, découpé en cifKj 
patiies, dans tefquelles fe trouvent encore cinq pen- 
tes divi fions. 

Port. Ce fraifierne diffère du fraîfier des bois, 
que parceque celui qai eft Sguré ici s'élève, & ne 
trace pas tant. Le fraifier des bois fleurit en Mai , 
au lieu qne celui des mois fleurit prefque toute l'an- 
née. 11 croît fur les montagnes des Ptovinces Mén- 
dionales. 

Mais on commence i cnhivet en grande quan- 
tité le fraifiet de tous mois dans les jardins & ches 
les Maréchers , parcequ'il fleurit & fruâîfle prefquen 
tout temps. 

Propriétés. Le fruit eft tafraichiflant Se uti peu 
nourriiTant. Il dcfa Itère , relâche le venue, & ftit 
couler les urines. Les racines font apéritives. 

Usage. On prefcric la racine Se même les feuilles 
en lifane contre ta jaunifle , les obftruâions. Les 
feuilles s'emploient aufli comme réfoluiives Si vul- 
nétaires en caiaplafmes & fomentations. 
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Oûjfc, IcosANDKiE. Ordre ^ Polygyniiu 
Genre de Lia. Potsntilla. 

HiRBE VIVACl 

/"latin. Potemilla Anferina, Dm. 
\ françois. L'ARGENTINE. 
Noms < —vulgaires. Lb Bec o'OiejL'AiGtiEUoiMi 
M Sauvage, tA Tanaisie Sauvage > u 

L PoTENTILLE. 

Détail des parties caracUrifiiques, 

1 . Une flem de grandeur naturelle , compoKe de 
ânq pécales , d'un nombre indéterminé d'écamioeî & 
de ptftils attachés â un caltce i cinq divillons ^ grao* 
des , petites > & d&oupées alteruativeoieot.- 

1. Le calice , avec fes étamines Se fes pîftils. 

). Une fleut vue de côte. 

Port. Cette plante eft rampante : Tes feuilles font ' 
blanchâtres en defTous , & vertes en defliu : on U | 
trouve abondamment dans les prés y les lieox incultes, i 
fur le bord des chemins. Elle 6ennt tout l'é[t. 
Herb.ï,lV. ' 

Il y a une variété dont les feuilles font vertes « i 
dejfous, . 

PROPRiiTis. Ses feuilles ont un goùtherbacéjfe) , 
fleurs font fans odeur : la racine eft un peu aftriogeDte> 

Usages. Tome ta plante entre dans diverfes com- 
pofKions atitingentes , mais elle eft liés peu i&in- 
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CUfftf ICOSANDRIE. Orirty POLTGINIE. 
Genre de Lin. Potentjlla. 

Herbe annuelle. 

ilatm. Powuilla ft^ina. Lin. 
ftançois. 
— vulgaire. La petite Argentine; 

Ditail des partiu caraSiriftiqtus, 

Les fleurs font comporées de cinq pétales , Sme 
vingtaine d'étamïnes attachées à un calice qui a dix 
divifions , grandes & petites alternativement , & ^tu 
grand nombre d'ovaires ramalTés en t^te. 

Extrémité d'une tige de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges ont quelquefois jufqn'à un pied de 
long ; elles font couchées , rameufes , & très-légère 
ment velues. On la trouve dans les prés , les champs; 
elle fleurit au mois de juillet. Herb. V. 
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Claffe, ICOSANDRIE. OrJft, POLTGTNIE. 
Cfwe de Lia* Potehtiu^, 

Hkrbe V|VA.C£.. 

'(latin. PountîUa vema , Lin. 
Noms^fran^is. La PETITE QUlNTE-FEUILU. 
{< — vulgaire. La. FARCiNitRK. 

Détail ^ parais earoBinfii^ts, 

I. Fleur de grandeur naturelle : elle eft compofée 
de cinq pétales jauDes , d'un nombre indétenniné d*^ 
famines 8c de piftils adhérens à un calice i cinq divh 
fions. 

X. Une âeur de grandeur naturelle , vue de cAi^. 

3. Une feuille radicale de grandeur naturelle : elle 
eft toujoun i fix ou iept dtvifîons , ou du moins il eft 
tare qïi'elle n'en ait que cinq. 

Les feuilles qui accompagnent les tiges n*ont pour 
l'ordinaire que trois lobes. 

Port. Sec branches ftmt rampantes , l^èrement 
vêtues } on la trouve dans les prairies , les lieux hv 
mides & incultes : elle fleurit an printemps. Hab. 11* 
.VI. 

Il y a utu vaiiM àpitata taehis Je èUiu^ 

Les beftiamt mangent cette plante. 



;dbv Google 



1«^ 



bv Google 



\c 



L);.i....jbï Google 



vjbï Google 



Clajpif IcosANDRU, Ordre y Polygihie. 
GciUcdcLiii. Potkittiliju 



■ 1 V A C I. 



^ latin. Pountilla reptans f Lin. 
Noms) franÇO'sJ-A QUINTE -FEUILLE. 

j — vulgaires. L'Herbb a cinq-^e^i^W» 

jC LA QUINIAINE. 

Détail des parties caraSérifiiques. 

I. Une flear de grandeur naturelle , compofêe is 
ànq pétales, d'un nombre indéterminé d'étamioesu- 
cachées au calice > & de plufîeurs piftiU. 

1. Undespéulesde grandeur naturelle. 

3. Le calice degrandeac nataielle. 

4. Une des tiges dans fa (itnacion ordinaire. 
Port. Ses tiges font rampantes» longues d'un pie<?: 

-on la trouve dans les piés, les terreîns incultes j elle 
fleurit tout l'été Se une grande partie de l'antonuie. 
Herb. LII.IILIV.V.VL 

Propriétés. Les feuilles on un goût âpre \ la fleur 
a une légère odeur de faftan -y les feuilles &. la racine 
ont parré pour vulnéraires Se fébrifuges. 

Usages. Les feuilles & les fleurs entrent dans 
quelques apozeines Sc gargarifmes, vtdnér^tes, fé- 
brifuges. 
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Clafft, ICOSANDRIE. Orin , POLTGINIE. 
Genre de lin. Pot£STIU.a. 

Herbe annvelle. 

Î latin. PotenùUa manàifioTa , Lin. 
ftanç. LA QUINTEFEUIIXE A GRANDE 
FLEUR. 
— vulg. Le Fraisier jaune, 

Dtuùl dts parties caraSérifii^uts, 

A. B. C. Fleurs de grandeur naturelle dans dîiTé* 
rens états. 

Chaque fleur eft compose d'un calice i dix divi* 
lîons^ grandes & petites alternativement, de cinq pé- 
tales taillés en cœur, d'une trentaine d'étamines at- 
tachées au calice , & d'un nombre indétenniné de 
pillils amafliés en tête. 

D. Calice de grandeur naturelle. 

I. 2. Pétales de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent de trois ou quatre pou- 
ces ; Tes fleurs font quelquefois un peu rougeâtres , ou 
de couleur un peu aurore. On trouve cette plante 
dans les bois : elle fleurit en été. 

Cette efpèce a les mêmes qualités & vertus qae 
la Qnintefeuille rampante. 
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C/<i^, ICOSANDRlE. Ordre ^ Pqly'çjk^. 
Çenre de Un. TORMSNTiLf^, 



Vppiï|] 



HeRB£ riVACEt 

']9t*Mi. Tormentilla a^a^ Lin. 
fraiwjois, tA TORMËNTILLE, 

Zfétaii des panm cara3^fiiqiiis% 



I. Une f«ur is candeur naturelle; elle eft conW 
pofée de quatre pétales , d^Ine douzaine d'étamioe^ 
attachées à un calice ji liuit d^vîfions , Se d'un nombrç 
indéterminé de piftils raflemblés en forme de t|te. 

1. Une fleur de grandeur naturelle, vue de cftté* 

3. Le calice de grandeur naturelle. 

4. Un calice de$né à la loupe ; il efi découpé eQ 
huit parties, grandes &c petites alternativement : on 
voit Içs étuninçs & les piftils qui en occupent le cetf: 
trc. 

Port. Ses tiges s*élèvent d'un pied , elles font Ié^~ 
g^cemçnt velues; on la trouve dans tes prairies, les 
£eux bumides : elle fleurit au mois de luin^ Herb, III. 

pROpRiirÉs. Les fleurs font fans odeur, les feiùk 
les ont un goût (leibacé un peu Talé & amère ; la ra- 
cine eft âpre i| & a une légère odeur aromatique ; elle 
C(l trèsTa^ringentç , fortifiante , vulnéraire. 

Usager, On connoït ^ cette, plante les mêmes 
propriétés qu'auj^ quiniefeuilles ; auffi eft-elle en ufage 
dan» les cas de dçvoiement, fleursrblanches , relâcbie- 
fnent ou uiaux caufés {>itç Vi^iP^daiiçç dç f^rofitési 
d(ii\s les viçu^ ulcères^ 

La racifiç eft très-bonne poui tannçr les ci^ ^H 
çft ÇWploy^ç à ççt ufage dans ^uçltjues pays. 
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Ci^e , IcosAMQxji, Ordre t Poltcihii. 
Ctuc Af Ma, GrvM, 

PtAHTI VITAClt 

f latin. Gtum urhanum , Lin* 
V françois. La BENOITE. 
«^^ J -ïVulgjiitça. L'HerbeSt.BInoist , uBi' 

X NioiCTINB , LA GaLIOTK , 1.1 GAltOT, U 
J GakIOT, LAReCISIj &'HfiKnBiHITTl, 
^ |.ACAH.YOPaiLlATA. 

Oe'iaii du pçtrtif* caraSertfit^uêt. 

la fleur eft i cing pénles » a un nombre iod^* 
miné d'éiamines Sçvt piftils attachés an calice , qui eft 
détonpéjQclixpanîcs , grandes Se petites «lienuti- 
vouent. ^ 

t. Undei pétales de laQear. 
, 1. Une âeai degrandeur nacmelle. 

3. Le calice va utétalcment 

4. 1.0 calice vn poftérieniemeot* 

5. Lesgtaines ùmiet de pointei oochaes en ma* 
nier* d'hameçons. 

fi. Tftie formée pac les gtaînefc' 

PoitT. Set tiges ont un pied 8c demi de baotenr 
on environ i on Ta tiouve dans les terreins incoltef & 
imibragés , dans les bois : eKe fleniic tout Téti 
Hetb.ln.lll.IV.V.Vl. 

Pnopi^iàTis» La racine a une faveur icte , 
amere » aÔringenie , une odeur légère qui apptoche , 
au printemps & dans les lertcios fecs , de celle dn gé- 
roae ; fes feuilles font fort ameres an goût , mais uns 
àcreté ^ ce qui les fait juger ftonoachiques Se f^ti* 
fiige«. 

UsAGiSi On emploie quelquefois cette racine 
comme tonique & Itomachique > & fes feuilles fe 
preicciveot quelquefois en iorufiou dans l'eau. 



;dbv Google 



«<y 



bv Google 



bv Google 



bv Google 



Clafcf Polyandrie. OrJn^ Monogtnie. 
G«iir« de lis. Actxa. 



Herbe vivace. 
Noms 



AHtta fpîcata f Lin. 
ois. L'HERBE DE S. CHRISTOPHE. 



/lalin. ^ 
Jfrançoi 
\ — vulgai. l'Herbe acx Poux, la Mort 

(. AUX Poux. 

Détail des parties caracUnJliquta. 

A. Flew delTïnée à la loupe ; eDe eft compose iTun olice 
de-quaire feuilles , de quatre pétales blancs , qui tombent bien- 
tdt après l'épanouifTement de la âeur, d'une vingtaine d'ètï- 
nrines, & d'un pidil qui devient une baie ovale, alongfe & 
noirâtre dans fa maturité. 

B. Fleur deflînée avant fon pat£ût épanouiffemenb 
I. Epi de grandeur naturelle. 

3. £pi deffiné avant l'épanouifieiDent des fleurs ; la plnpot 
de celles qui la compofent , en cet état font accompagnées de 
tous leurs caraâères ; mui à mefure que l'épi s'alonge , m 
voit les parties du calice & àé la corolle Te détacher fncceS- 
vement , & te piftil relier à nu , ou feulement accomp^né de 
quelques étamines. 

3. Feuille de grandeur naturelle. 

PoRï. Ses tiges s'élèvent d'un pied & demi. On la tronre 
âans les bois: eUe fleurit au mois d'avril. Herb. VI. 

Propriétés. Elle eft acre au goût ; on la regarde conunc 
un poiibn , prife intérieurement. 

Usages. On emploie extérieurement les feuilles féchÉes & 
réduites en poudre pour faire mourir les poux. 

On a vanté cette plante contre l'aflhme & les ëcrouelles; 
d'autres auteurs la prétendent maifaifante. Les chercheurs de 
plantes vendent, dit-on, les racines de la criflophoriane pour 
celles d'ellébore noir : cette racine s'emploie dans lei fécons 
& cautères , pour les tenir ouverts. Les baies paflent pour un 
poifon vif; cuites avec de l'alun , elles donnent une encre aoi^^ 

Les moutons & chèvres mangent cette plante j les rachcsi 
chevaux Si cochons la lailTent. 
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ClaJJe , PoLYAHDRiB. Ordre , MoMOCTinBi 
Ge&ze de Lia. Cii*tiDo«i»jt, 

Plante tivaci* 

C latin. Chelidûnîum majuj j Lin. 
Nfrançois. La GRANDE CHELIDOINE. 
Nottn ^ -— vulgaires. LaGrj^de Ècia irb, la Fftotf* 
y GME , l'Hbrbb Atnr-Boocs , l'Herbe ob 
^ l'HiromdellBi 

Détailde» parties caraSériJliquest 

1. Uoe Seat de gcandeai natacelle , cotnpofîEe Aê 
4fizxxt pccales . d'un calice , d'une tientaine d'éta* 
, bines , & d'un piftil. 

1. Les étamines & le piftil dan» leur fitaation lu- 
turette. 

) Le calice t^ un fpache de deux pièces, qui 
tombeot bientôt après 1 cpanouiflènicnt de la fleur. 

4. Le fruit qui e(l une fîlique i une loge Se i deux 
panneaux feulement. 

Port. Elle s'élève d'envitoti deut pieds: elle croît 
sbondamment dans tes vieux murs , tes terreins io- 
cultes & fiais : quand on eu rompe les branches j il 
en découle un fuc jaune : elle fleurit tout Tété. Heib* 
I.lll. IV & VL 

PROPRiÉTis. Toute la plante répand une odeuf 
&rie &c puante ; fon Aie eft acre au goût j les racines 
font d'un jaune faffrané , & ont un goûr acre & pi- 
quant : elle eft appétitive, fondante, purgative Se 
iébrifuge. 

Usages. La racine s'emploie avec fuccès en petite 
dofe contre les obdruâions , & fur tout rentre celles 
du foie , contre l'hydropific : le fuc a hk quelquefois 
efficace ctant appliqué il'extcrieui: fuc tes vieux ulce< 
res. les verrues. 
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CUffi , POLTAMDRIE. OrM , MONOGTNIE. 
Genre de lin. Cmmudokwm^ 

Herbe vitace. 

! latin. ChtUdonittm ma/as funÈam , Lin, 
françob. La CHÉLIDOINE. 
^vulgaires. L*£CLA1RE A FEUILLES DE 
CaÊNE, L'Herbe de l'Hirondelu, 
LA FELOUCNE. 

Détail dts parties carai^nâiqua, 

A. Extrémité fupérieure d'une tige de graodott 
naturelle ; les fleurs font cotnporées de quatre pétales, 
d'un nombre indéterminé d'étamines , Scd'un piftit 
qui devient une longue Clique cylindrique à deux val- 
ves , Se ji une feule loge. 

B. Une fleur avant Ion épanouifTement. Elle eft 
encore enveloppée de Ton calice , qui tombe avant le 
parfait développtfnent des péules. 

C. Feuilles de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou eninron ; fi 
onlescafle, elles rendent une liqneurîaune qui efl fort 
acre : on la trouve proche & fur les vieux mqrs , dans 
les ruines d'édifices ; elle fleurit au printenips. HeH). I. 
lU. IV. VI. 

FltOPRlÉTÉS. Toute la plante a une odeur forte & 
défagréable ; elle eft piquante & amère au goût: foa 
fuc efl jaune & très-âcre. 

Usages. Les mêmes que ceux de la grande chéli' 
doine, dont elle n'eft qu'une variété fuivant la plupart 
des auteurs modernes. Son fuc détruit les poireaux* 
verrues « taches ; mais il ne faut pas l'employer contn 
les taches dartreufes , que Ton àcreté ne guérit qu'en 
faifant rentier l'humeur, qui alors peut fe porter iiK 
térieurement où elle eft plus dangereufe. 
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Cla^t Polyandrie. On^, Monogtnie. 
CcHC de Lin. CSKUDOitiuM, 

Herbe annuelle. 

Î latin. Cktlîdotûum Glauùum , Lin. 
François. Le PAVOT CORNU. 
— vulg. Le Pavot jaune, le GLAvcrcu. 

Détail dts panits caraSirifi'tqms. 

A. Fteur de grandear naturelle ; elle eft compoTée 
ie quatre pétales , d'un nombre indéteniiii>é (Téta- 
mines , d'un piftil , & d'un calice de deux feuilles qui 
tombent avant l'épanouilTement des pétales. 

6. Fruit de grandeur naturelle. 

C. Feuille de grandeur naturelle. 

R. Difpolîtion des étamines & du piAil, 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied & deiiû ou 
environ. On la trouve dans les champs , les terrains 
iâblonneux : elle fleurit en été. Herb. II. V. 

Propriétés. Les feuilles & les tiges font arriéres; 
les Beurs ont une odeur de fperme : elle eft réfolutîve, 
déterfive, diurétique. 

Usages. On a vanté les feuilles 6: tiges de cette 
plante comme diurétiques , purgatives , & falutaires 
aux fujets qui ont la gravelle, la pierr^ ; mais d'aïf 
très auteurs ont cm leur reconnoître des effets nuilï- 
bles , que Ton odeur défagréable doit faire craindre. 
On l'emploie comme réfolutive , propre à favorifer la 
cicatrice des ulcères : il y a lieu de croire que les cata* 
plafmes & décodions font de bons topicpies caïmans 
& adouciflaos. 



;dbï Google 



bv Google 



Dgitiz^dbv Google 



;dbv Google 



Clafft, POLTAKDRIE. Oa£v, MOKOGYNIE. 
Genre de Un. i'jr^vMR, 

Herbe annuelle. 

[latin. Papaver Argtmone , Lin. 
François. LeCOQUEUCOTA LONGUE 
—vulgaire. Le Coquelicot barbu. 
Détail du parties earaUirifii^tus^ 

A. Fleur de grandeur naturelle ; elle eft compo* 
fôe de quatre pétales, d'un nombre indéterminé d'éta- 
mines , ôc d'un piftil qui devient un fruit loif & 
hériffë. 

B. Fruit de grandeur naturelle. 

C. Fruit vu de face. 

R. Feuille de grandeur naturelle. 

Port. De trois efpèces de coquelicot qui vini' 
nent dans nos champs , &c que le public confond 
ordinairemenc , celle-ci eft la plus grande & la 
moins commune : cette différence de hauteur e& 
beaucoup moins confiante que celle quï ie trouve 
dans les fruits. Elle fleurit aux approches de U 
moiflbn. Herb. VI, 

Propriétés. Ses propriétés font les mimes que 
celles du Papaytr Rhttatt 
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Clafe, Polyandrie. Ordre, Monogtkie. 

Genre de lia. Papjveb. 

Herbe annuelle. 

flatin. Papavtr dubium , Lîn. 
\franço«. Le COQUELICOT A TÊTE 
Noms< LONGUE. 

J— vulgaires. La Chaudière d'Enfer, la 
\ Fraisedieu, le Coquericot. 

Dittùl des partUs earaSériffi^ues. 

A. Fleur de grandeur ^turelle ; elle eft compofée 
de quatre patates égaux de confifhnce molaflè , (m- 
vent patfernés de veines longitudinales, plus colwées 
que le refte , quelquefois même un peu violettes. 

B. Les étatnines & le piftil delSnés dans Tént oà 
ils font, quand les pétales leur fervent encore d'enve- 
loppe. 

C. Le fniit de grandeur naturelle ; ce n*eft queliùt 
ou dix jours après la ctiôte des pétales qu'il parvient 
à cette grandeur, & qu'il prend condamment cette 
forme. 

' R. Une partie de la tige, avec quelques feuilles is 
grandeur nalurelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent un peu plus que celles 
des deux efpèces que j'ai décrites précédemment, quel- 
quefois elles font légèrement velues, quelquefois elles 
font fans poil. On trouve cette plante <^nsles champs, 
les bois : elle fleurît au temps de la moiffon. Herb. II. 

Propriétés. Les trois efpèces decociuelicot, fi 
commune dans les campagnes , ont les mêmes pto- ' 
priétés : on s'en fert dans les mêmes cas. 

Usages. Les mouches, leis chèvres ta mangent,' 
ainfi que les moutons qui l'aiment beaucoup; les che- 
vaux n'en veulent pas. 



Jbï Google 



«9» 



U;.t.z=dbï Google 



Dgiw^dbv Google 



;dbv Google 



Ctaffe , PoLTANDRiB. Ordre j MowocTïaB. 
Genic it Lin. PjtrAyta, 

PlAXTE ANHUELLl. 

iWtuï Papayer riueas ^ Lin. 
fiançois LE COQUELICOT. 
— vulgaire. Le Coqueiicot , le Coqbë, 
"*»"* \ le PoMCEAtr, le Fbo des champs ,^ !e Pa- 

/ VOT DES CHAMPS * la CHADDIZlie D'EMSEXt 

L le Pavot rodgi , le Coheanon. 

Détail des parties caraQériJliques. 

I . Une fleur compofée de quatre pétales, d'an nom- 
bre indéterminé d'étamlnes, & d'un piftiL 

a. Une capfule à une feule loge & couronnée. 

}. La capfule ouverte. 

4. Lesjgraines. 

{. Un ipathe de deux feuilles qni tombent adE-tôt 
que la fleur patoîr. 

Port. Ses tiges s'éleventd'environ an pied Se demi. 

Cette plante fleurit en Juin , Juillet & Août : elle 
eft très commune. Herb. lï , IIL 

QoALiTis & Propriétés. Les fleurs font légéie- 
menr narcotiques ou anodines, adouciflantes» pec- 
torales. 

Usage. Oq fe fert principalement des fleurs en 
infulîon ou tifane dans la touxfeche, la plenicâe, 
fluxion de poitrine, l'afthme, ce qui pacoîc calmer 
la toux, faciliter la fortie des crachats Se les fueors 
douces. On en compofe chez l'Apothicaire un fyrop 
qui a les mêmes vertus. On exprime des pétales un fuc 
qui teint en rouge foncé \ ils donnent la même cou- | 
leur pat infuHon dans l'eau. On en met infufer une 
pincée par pinte de < lifane. Les tètes de coquelicot 
s'emploient quelquefois en décoâion légère, comme 
fbmnifercs , en boiflon Se lavements. 

On cultive dans les jardins les coquelicots dou- 
bles , qui donnent plufleurs variétés de couleurs, fSXA 
pleiues que mélangées, qui flattent l'oeil. 
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Clajfe f PoLTAMDRiE. Ordre, Mohoctmii. 
6eon Je Iia« PjrAWMit, 

Plante annuelle. 
y Utio. Papaver fomniferum ^ Lia. 
Noms J fr«iÇO's- L» PAVOT. 

\ — vulgaire. Li Pavot des Jardins, li 
.^ Pavot blancs le Pavot. hoir. 

Détail des parties caraSértJiiques. 

1. Une âent de gcuideoc naturelle a compofcede 

3aatre pétales , d'os nombre indéceiiniaé déEuniaes & 
'un ptftil. 

X. Le &aic. Oeft une capfule ronde , couronna , 
percée , fous la couronne , de plufîeurs troos > & qni 
contient une infïnitc de petites femences blanchesou 
noires. 

Port. Les tiges de cette fJante s'élèvent de dent 
^ieds \ elle (leuiit en été. N^acsEelle aux contrées mé- 
ridionales de l'Europe , ^e ne fe cnltive ici que dins 
les jardins , encote ne lafeme-t on que pourenaioii 
des vattétés à fleur double , de toutes cooleors. 

PROPRibTis. Les Seuisoot une odeur défagréable i, 
les feuillet , les tiges ont nn goût acre & acerbe : le 
fuc des tcies de Pavot- & de leurs tiges , eft un de nos 
plus puiffànts narcotiques & aatifpafmodiqnes. 

Usages. On fût avec les graines une huile qu'on 
nomme kiâlU d'aillet oai'oiiveiie , qui fert ^ éclaitei , 
s'emploie dans ploTieurs arts , & même pour airaifon- 
net les falades. L'opium eft le fuc qui découle dei 
têtes ou capfules du Pavot , auxquelles on fait poui 
cela des incifions : c'eft principalement dans le Levanc 
qu'on cultive le Pavot pour cet nûge. Les Médecins 
prefcriventauflîlestctesdû Pavot de cepays-cîeain* 
flifîon & décoAion. 
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CUfft^ Polyandrie. Ordrt, Monoûtnh, 
G«nrt de Lia. NturaMA, 

Herbi titàcb. 

/latin. Kymphtta lutta , Lin. 
Ifiançois. Le GRAND NËNUFAR JAUNE. 
Noms y— vulgaires. Le Nentjfa iavne , ii 

< NlMPHÊÀ lAVME, LE JaUNET dTEAD, 

1 l'Herbe avx Plateaux, Les Pli- 
f teaux xaumes , le plateau a fuvr 

V. JAUNE. 

DiuU tUs jfomts eamSirifiipus, 

A. Fleur de grandeur naturelle : elle a dnq p^ 
taies , un nombre indéterminé f étamines y 6c m 
piftil. 

B. Un fruit de grandeur naturelle. 

Port. Cette plante eft aquatique : l'es faùDei 
nagent i la fuperficîe de l'eau , qu'elles recouTrent 
quelquefois entièrement ; les pédicules des femlles 
ont jufqu'i iix pieds de long & plus : on la trouve 
dans les eaux Iranqmlles , les étangs ; elle fleirit 
en été. Herb. IH. V. VI. 

Propriétés. Ses propriétés & fes uTages font ki 
mêmes que ceux du nénufar blanc. Les racines iotii 
humedantes , rafraîchîflantes , adouciflântes , pa£>. 
fent pour être un peu aflbupiflântes. On dit que les 
racines frottées de lait attirent les grillons & antres 
înreAes des maîfons , & les font périr. Les cochons 
les mangent , mais les autres aimnaux ne les aimeni 
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Ciaffty POLTANDRIE. On^ «MONOGTHIE. 
Genre de LûL NTmrsMA. 

Herbe vivace. 

i latin. Hymphaa alta , Lin. 
fTan<;ois. Le NÉNUPHAR BLANC. 
— vulgaires. Le Nymphxa, l'Herbe AUX 
PLATEAUX, LeN£nUPHA, LeVOUT, 
LE Blanc d'eau, le Lts o*étang, 
le I^teav a FiEUR blanche. 

Ditail éts panUs caraSmfiiqaes. 

I. Une fieor motiu grande de moitié que dam foo 
état naturel : chaque fleur a une quinzaine de p^ 
taies , ibutenus par un calice i quatre divilîons ^ nu 
nombre indéterminé d'étamines , Se un pîftil nd 
devient un Buit à une feule loge, reflêmbbnt aas 
à une tite de pavot. Il renferme des femçnces noirâ- 
tres & luifantes, enduites d'une liqueur «mâueufe 
& gluante. 

X. Un fruit de groflêur médiocre. 

Port. Cette plante eft aquatique. Tes feotUes fo^ 
nagent à la fuperficie de t'eau ; on la trouve dans les 
éungs ; elle fleurit furh fin del'été. Herb. III. IV.V.VL 

Propriétés. La racine a un goût acre & déâ- 
gréable; les fleurs font inlîpides, & fans odeur. Prife 
intérieurement, cUe paflê pour très-rafraîchiffante , 
liumeâante , relâchante , anodine ou narcotique, Cc 
propre, à appaifer les ardeurs de rantour. 

Usages. On emploie les fleurs pour faire un firop 
narcotique de nymphxa; des racines, on fait des ti- 
ianes , des bouillons « des lavemens. On a de tout 
temps employé dans l'Orient l'eau diflillée des feuil- 
les &£ fleurs contre tes ardeurs d'urine , les hémoT' 
ragies, gonorrhées, taches delà peau , pour calmtf 
l'agitation du fang , &c éteindre tes feux de l'amour. 
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Clap, Polyandrie. Ordre , Monogynie. 
Genre de Lin. Thia> 

A R'B R E. 

! latin. Tilia £uropita. Lui. 
françois. Le TILLEUL. 
vulgaire. Le TlLLOT. 

, Ditail dts parties caraSérifitqttes, 

I, Une fleur de grandeur natureDe , eompolîe de ôoq 
pétales , d'un calice \ cinq diviGons , d'un nombre iadétaT 
miné d'étamincs, & d'un piAiL 

ï. Le calice. 

3. Le pi(tiL 

a. 1^1 péduncules des fleurs ont pour bafe uoe fenilk 
florale qui a la teéme couleur que les fleurs. 

Port. Cet arbre , qui crtùt très-promptement , s'élère 
fort haut , & très droit s'il ne lie trouve pas gêné dus (m 
accroinement : il ctoit naturellement dans les forêts. Cell 
Farbre qu'on emploie le plus pour la décoration des pr^. 
fur-tout pour les allées & les paliâades qu'on veut étigim. 

Il y a une varUti à large fiaUU , connue (ous U mm à 
Tilleul d'Hollande. 

PROPRiÉrés. Les fleurs répandent une odeur des piot 
agréables : elles paflent pour anii-fpafmodiqaes , mais elles au 
très-peu d'aâion. 

Usages. On fe fert fréquemment de la fleur en tnfulîiM 
comme du thé : on fait avec la racine rouie dans l'eau , des 
cordes très-fortes. D tranfude des feuilles une liqueur fucrée 
qui, étant épaiffie , fournit du vrai fucre , & qui efllaxative 
comme la manne. Son bois léger, pliant, & aiTei tendre, 
le rend propre à une multitude d'ouvrages de menutferie, de 
tabletterie : il efl employé par les luthiers , les &ilêttn tic 
talons Se ^dalei, les fculpteuri , tourneurs. 
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Claffe, PotTANDRiB. Orire^ MoHoâTNiE. 
CeueilcLio. Citrat, 

Petit arbuste. 

£ latin. Cifius Heliamhtntum y Lin. 
Notns J ^""i^"- L'HÉLIANTHEME. 

j — valgaires. La Fledr bb Soleil , l'HehU 
' d'Ok , l'Hissopc dis Garicoes. 

Détail des parties carûSénJIi^ues. 

Une fleor degrandenr tuiarelle , comporée de cin<] 
pétales , d'aa uombce indctemûné d'étamines & d'un 
piftil. 

X. Une Bear vae de côte. 

3. Un des pétales. 

4. Le calice comporé de cinq feuilles inhales. 

]. Le gcime furtnomé de fon ftyle ^ de grandeur 
oatutelle. 

€. Le fruit 1 ou capfaie a une fenle loge , qui cen- 
ferme des petites (èmences prefque rondes. 

Pdrt. Ses tiges font longues , de quatre on cinq 
pouces , couchées par terre i à peine les fieurs font- 
elles privées du foleit , qu'elles font flalques & pen- 
dantes : on le trouve dans les prés hauts , les reireins 
incultes j il fleurît tour l'été; les feuilles font toujoora 
Terres. Herb. II. VL 

pRopRiÉT&s. Les feuilles ont on goût fade te 
gluant j elles font vulnéraires. 

Usages, On Ta employé en gat^rifme contre les 
maux de gorge : fes Seurs la font cultiver dans quel' 
ques jardins : quand on touche les étamines des fleus > 
elles fe rapprochent & fe ferreat étroitement. 
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Clajfe, PoLVAHDiLiK. Ordre j DYaima. 
CcaiGilcI.il). Pmotiid. 

HeUBI VI V ace. 

f la'tn. Paonia Oj^inalts mafcula > liih 
Noms \ françois. La PIVOINE MALE. 

(_ — vulgaires. LaPionb» la Péone. 

Détail des parties cart^érlfliques. 

l.Une fleur de grandeurnaturelte a compofôede 
cinq pétales ou plus , quelquefois de trois', d'uo 
nombre indéterminé d'étamines & de deux à dnq 
ovaires. 

X. Le calice qui eft de ctoq feuilles inégales eture 
elles. 

5. Les germes dont les ftygmates fbni colorés. 

4. Chaque fleur a unefeuiue âorale qui cienictroi' 
tement au calice. 

Port. Ses tiges s'élerem de dent pieds ou enriron 
elle croît dans la Suifle , la Grèce ^ elle fleurir dans les 
mois de Juin Se Juillec. 

Obfcrvittiont. Il y a une variété qu'on nomme ff' 
voinefemelie, dont lés fetnences font plusalongéeg, 
plus étroites I & fes feuilles ont les lobes irrégiilieis. 

Propriétés. SesScursont une odeur déiàgréable, 
une faveur âpre Scaviere: toute la plante eu un peu 
anodine Bc fortiHance. 

Usages. On a attribué à la racine de la Pivoine» 
des vertus anti-fpafmodiques Se anti-épileptiqnes 
qu'ellen'a pas: oa en calâve plujteunvarie'te'ijimples, 
iouiles & panachées j [raut: l'orneinent àci jardins. 
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Claffet POLTANDRII. On/n'jTRlGTHIZ. 
Genre de Lin. Dzi.rMisiuji. 

Plante anhvelib. 

C \vàa. Delpkinium confolida , Li/u 
« jjjj IfrançoU LE PIED D'ALOUETTE. 

^ — vulgaUe Eperon de Chet alibr , Heru 

' SAINTE OTHILIB, 

Détail des parties caraSértfiiques. 

I . Une fleur de giantleui natutelie , compofce de 
cînqpéiales, d'unuombre indéterminé d'étamines 8£ 
d'un piftil. 

X. Une flear dont on a détaché les deux pétales in* 
fétiears pour laiHer voie ia portion des étamines. 

} . Le pétai fupcTietu donc on voir l'épecon. 

4. Cette partie occupe le milieu j c'eft li ce que 
M. Linné appelle neâar \ mais ce n'eft autre cliofe 
qu'une parrie de la fleur qui mérite le nom de corolle, 
& les cmq pétales extérieurs le nom de calice : cette 
partie eft prolongée d'un cornet qui eft reçu dans celle 
dan", j. 

5. Un nombre indétenniné d'étamines, 

6. Un piftit. Souvent il y en a trois. 

7. Une capfule uniloculaice. 

8. Les graines. 

9. Forme des feuilles qui occident le bas de la i^ 
Port. Ses tiges s'élèvent d'mi pied Se demi. Elle 

fleurit en Juin fie Juillet. £Ue croît aboodamment 
dans les bleds. Herb. I, 

Cette ptantt a da variités Jîmplts & doubles de diver* 
fis couleurs , qui lesfoiu reckereker & cultiver dans Us 
jardins, 

PRopRiBTis. Elle eft un peu aftungente & value* 
raire. 

Ses fleurs donnent une teiottue ou enae bleue. 



vjbï Google 



I 



bv Google 



\'s\ 



Dgitiz^dbv Google 



L);.i....jbï Google 



Ciéiffe, PoLYAHORiB. Ordre, Pentagyhie. 
Genre de Lin. J<ivii.aciA, 

Plant» Vivace. 
/•latin. Âquihgia vulgarïs. Lin. 
Nfraoçois. L'ANCOLIE. 
Noms < — vulgaires. Les Gants de Notre Daui, 

i t'AlGLAMTIME , LA CoLOMBlME , LA. Ga" 
^ LANTIMB. 

Détail des parties tarA^ériJliques. 

I. Uue Sear de grandeur naturelle , comporéé de 
feuilles, donc les cinq intMeuies fum despctales, 2C 
les extérieures des neàars. 

X. Un neâar vu fépatément , ic de gtandear oa- 
torelle. j. Un pétale. 

4. Une trentaine d'étamines qui environnenc les 
germes ou ovaires. 

5. Cinq piftils qui deviennent autant de fruits eu 
forme de corne. 

6. A la bafc des ftyles fe trouvent dix écailles meni' 
braneufes &c iranfparentes. 

Port. Ceite pianre s'élève i environ deux piedsi 
elle croît dans les bois , les haies i elle âeacit aii 
mois de Juin, Hetb. VI. 

On tuliive pour l'ornement des jardins diverfesvatïé- 
tés i bleues t routes, blanches ^ & Jiir-tout celles qui 
font à fleur double. Il y a des individus de chaque 
conteur , foît fîmpleSj foir doubles dont la H=ur eft 
dans la poficion contraire i celle de la figute , St lani 
neâars. 

PROPRiÉTis. Tome la plante a un goât herbacé, 
un peu piquant : elle «Il légéremeut apécitive , ti' 
fraîchilTante. 

Usages. On croyoic auttefôîs la graine de cette 
plante utile pour faciliter l'éruption de U tougeole H, 
de h petite vérole. 
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Cla0i, Polyandrie. Ordre^ Pentagynie. 
Genre de Lia. AiffftiEGiA. 

Herbe vivace. 



Noimjl 



/latin, Aquilt^ vulgans multiplex f Lîr. 

framjois. L'ANCHOLIE. 

— vulgaires. L'Eglantine , LA COLOM- 
(. BINE y LA Galantine , les Gants. 

Détail tUs parties earaSérifiiques. 

1. Une fleur tie grandeur naturelle, compeféede 
cinq pétales avec dix neftais , d'un nombre iiulé' 
terminé d'étamines, & de cinq piftils. 

2. Les fiiiits. 

a Un des pétales de la fleur. 

b Un des neâars. 

Port. Cette plante s*éleve de deux pieds on en- 
viron ; le trouve dans les bois : elle fleurit dans les 
mois de Mai &C Juin. Herb. VI. 

Il y a plufùurs variétés Je cette plante : les wus 
ru difiniu at celle-ci qtapar la coulâtrde lafieur , qid 
fe trouve rouge f blanche y bleue ou violette: Us autres 
ont leurspitales de forme différente- ils font plus pi- 
till y & plats coT/utu les fieurs réguUeres i & fiatéritar 
du calice regarde le ciel : les variétés font également à 
fiturs blanche y bleue y violetu ou rouge. 

Usages. On a vanté cette plante comme apéri- 
tîve , diaphorétique. Le peuple l'a employée dam 
les maladies éniptives ; mats des obfervations plm at- 
tentives en ont fait abandonner l'ulâge, comme inu- 
tile. On la «ultive pour Tornement 4es jardiiu^ 
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CUfft, Polyandrie. Ordn, Hexaginie. 

Genre de Un. Nigella. 



Noms|| 



Herbe annuelle. 

^latin. Nigella arvenjls , Lin, 

fram;ois. La NÊLE. 

— vulgaires. La Nielle, la TovTE-ÊPiCEf 
(. la Gasse y LA Barbue. 

Détail dis parties caraSinfiiqua, ' 

A B. Flears de grandeur natarelle : chaque flcnr 
a cinq pétales , . nn nombre indéterminé d'étamines, 
depuis cinq jufqo'i douze piftils , & des femltes flo- 
rales pour calice ; le difque de U fleur eft occupé 
par huit neâairesdoot rarrangement eft remarquable. 

1. Les fruits, ou capTules qui s'ouvrent par le 
haut , & contiennent des femences noires. 

2. Uo des neâaires , détaché des autres. 
Port. Ses tiges s'élèvent d*un pied ou environ : 

on la trouve dans les champs cultivés ; elle fleurit 
YuT U fin de l'été. Herb. V. VL 

Propriétés. Les feuilles font acres : elles paA 
fent pour diurétiques, vermifiigâ, fébrifiiges. Les 
graines font acres , ont une odeur forte qui n'eft 
pas défagréable , &c une faveur un peu acre & bui- 
leufc. 

Usages. On tire par ezpreffion de ces femences, 
une huile qui pafle pour atténuante , & s'emploie 
quelquefois k l'extérieur contre l'enchifrenement, H. 
l'épaiflilTement de l'humeur des narines. Les graines 
ont été vantées cçmme apéritives & diurétiques; 
mais on les accuTe auffi d'avoir ■ des qualités ouifi- 
bles. 
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Clétffe, Polyandrie. Onbt, Poltgtnie. 
jScnie de Un. Anemokm. 

Herbe vivace. 

riatîn. Antmone Btpatica , Lin. 
„ Jfrançois. L'HEPATIQUE DES JARDINS, 
""""j — vulgaires. La Printanièi^, l'Huss 

( DE MARS. 

Ditaii des ^panïts canâin^qtas, 

A. Fleur de grandeur naturelle ; elle a un MnH 
bre indéterminé de pétales , d'étamtnes & de piflib, 
un calice' de trois feuilles quelquefois coloiécs 
comme h fleur: on regirde celtes-ci comme dcr 
feuilles florales. 

B. Le calice; il Tert de bafe aux étamines SiaDX 
piflils. 

C. Une feuille de granjenr naturelle : ic àeffm 
eft d*un vert luifant , que Ton ne peut rendie pa^ 
faitement. 

D. Le bas de la plante. 

Port. Les fleurs foitent de terre, avant les {tuair 
les : leur pédicule , ainfi que celui des fenîltes, a fii à 
fept pouces ; elle fleurit au commencement du piin- 
temps. Cette pUnte ne fe trouve pat dans nos envi* 
rons , elle croît dans les pays montueux & âertéi 
au Nord Se du Midi. ^ 

Il y a tks hépatiquts à fiam . --nchts^ JoMiusi 
iltues f rougis & vioUtus , tant finplts qut dvidUs, 

Propriétés. On la recommande comme aftrit^ 
gente , vulnéraire ; mais elle s'emploie rarement. 

Usages. On la cultive pour romement desjan* 
dins, & fur'tout les variétés à fleurs doubles. 
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Claffij PoLTANDKiE. Ordrtt Poltcinii. 
HllLBB VIVACB. 



Noo» 



^ latin. Anémone Pt 
\ (rançois. La PUL 
\ — vulgaiffts. La ( 
C dbPaquis,laP 



.* latin. Anémone Pulfaiilla ^ Lin. 
■ ' PULSATILLE. 

COQDBLOORDB, l'HbRBB 

. Passe-fleur, LATEiNqBuB. 
Détail des parties caraSérifiiques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle > compolce de 
iîx pétales & d'un nombre iodétetminé d ciatnines & 
de piftîls. 

1. Un des pénles. 

5. Le calice qui fert de bafe au germe auquel itm 
attachées leséiamines. 

Port. Cette plante s'élève d'un demi- pied ou eo- 
viroR \ chaque tige pone une fleur : elle ciott dans 
les bois, les broflailles; elle fleuiit an moisd'Aviilj 
£1 fleur dure peu. Hetb.Il.m. VL 

Jly a une variété à fieur blanche , & toutes la Jeat 
fe trouventjtmples & doubles. On cultive ces variétés, 
foitjîmples f foit doidiles , dans quelques Jardins, 

pKOFRiiTis. La racine eft très acre 1 très irritante; 
mais les feuilles & tiges le font moins. 

Usages. Le Médecin feul peut employer l'infulion , 
lapoudre^ l'extrait des feuilles & tiges i l'intétieur, 
aisli que quelques A uteurs le confeillent , comme on 

Îuiflanc remède fondant & ftimulant contie les mala- 
ies des poumons. On s'eft iervi de l'infuGoa & d« 
l'eau dUlilUe pour dcterget U9 vieux ulceies. 
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C/affct Polyandrie. Ordre ^PoirrGxmt. 
Genre de Lîd. Amsmokm. 



' I V A c E. 



Ç latin. Anémone filvejiris , Lin. 
Nonij ) f""?*»" L'ANEMONESAUVAGE. 

y —vulgaires. L'Aheuonb des Bois , u 

C BtLLBOAUE. 

Détail des parties caraSéryiiquet. 

1. Une âeut de gn^deur nacarelle ^ compofêe de 
huit pétales & d'un nombre indétenniné d'étanÛDCS 
& de piftiis. 

X. Un des pétales. 

}. DifpolîtioDdeiécaQiinesaotoiirdesptftUs. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied on environ : on 
la trouve dans les bois où elle fleurit au mois de Juin. 
Hetb. III. 

Propriétés. Ses fituilles & fes fleocs onc une ià- 
veur acre & irritante. 
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CUfft, Polygamie. Ordn, Polygtnie. 

Genre de Un. AlfSHOtix-, 

HERBE VIVACE. 

i latin. Anémone lumorofà^ Lin. 
fiançois. l'ANÉMONE DES BOIS. 
—vulgaire, l'Anémone gentille. 

Détail dtt parties caraSêriftiques, 

A. Fteur de grandeur naturelle : elle eft compofée 
de fix pétales , d'un nombre indéterminé d'éumioes, 

• & d'une douzaine de piftils. 

B. Etamines de grandeur naturelle. 

C. Pifltls de grandeur naturelle. 

D. Piftil deffiné i la loupe. 
H. Racine. 

Port. Ses tiges i^élèvent de cinq on fix ponces ; 
ckaque tige ne porte qi^une fleur & trois feuilles : il 
y a quelques autres feuilles qui partent immédiatement 
de la racine, tx. dont les pétioles font longs & fort 
grêles. On trouve cette plante dans les bois des envi- 
rons dc Paris : elle fleurit en avril, mai. 
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Claffij PoLTAMDmi. Ordre, Poltgihib. 
CnucdcLio. .éootfif. 

PlAMTB AMMOBtLX. 

Ç Utiik Adonis anottû ^ Lin. 
\ fiançois. L'ADONIS. 
Noms< — valgaires. La, fibuii p'Adohis , Lt i» 

M AVOHU , LA BILKI AdOMIS « LA RoU- 
C ClOTTB. 

Détail des parties a&aS^rifiiques. 

1. Une flenide candeur naturelle, compofée de 
cinqp^talei, d'un nombre indétenDinéd'étaiiiiDe$0C 
depiftils ■ 9c d'tu calice i cùiq feuilles. 

2. Une âeni tiw de càcé. 

), Un des pétales de la âeur. 

4. Les étamiiwK 

f. Lcs[àftih. 

^ Le calice. 

7. Les 6akf dUjioffs en éfL 

Puer. Cène planée s'dere d'an pied «1 eontoo : 
cUe fe tnMtve dam les champs : on U cnlcire dans qod- 
cjuesjardinsj elleSeaiiEfarlafinderécé. Hetb.TI* 

I/y a des individus ou piedst^Adoais dont lafteatejt 
de couleur maredorée ; d^aiares ont leurs pétale* cUrmti 
m^îs le plusfomKM çn irowc FAdoais kfimr rùa^t\ 
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Ordrtj Polyandrie. OrJrt^ Poltgynie. 
Genre de Lin. Rahomcoids. 

Herbe vivace. 

f latin, Ranuruuhu aquattUs , Lin. 
\françois. La REKONCULE D'EAU. 
Koms / — vu^aires. La Renomcvlc aquatique, 
) LA Mille- FEviLLE aquatique, u 
^ Queue de Cheval. 

Détail des partits cara3âifiiquts, 

t. Une fleur de grandeur naturelle, compofêeik 
neuf pétales , d'un nombre ind^erminé d'étamincs Se 
de piftils, & d'un calice de cinq feuilles. 

%. Le calice qui feit de bafe aux éumines & wi 
piûils. 

3. L'extrémité fupérîeure d'une feuille, 

A. Le port de U plante lorfqi^elle eft datu Vas. 

Port. Cette plante Te trouve dans les étangs, les 
rivières ; fes racines font fortement adhérentes i li 
terre , & fes feuilles font flottantes fur la fuper6cie de 
l'eau, comme lêroit une queue de cbeval ; elle fleuiit 
tout l'été. Herb.V. VI. VIL 

11^ M plu^airj varUtés de eetu nnoncuU aquatique^ 
fi touttfois ce ne font pas dt vraies tfpicts : eihsft 
reffembUntparlafieur blanche , PongUt des pétales qui 
efi Jaune f lamaniiredefiturir, d'être portées fur TeaUt 
& ne diffirtru que par F étendue , la former U nombn, 
répaiffeur des lobes des feuilles : toutes font un pat 
acres , irritanits. 
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Clajfet PoLTANORii. Ordre, Poltgimie^ 
Genfc de liiu RAHvxcvLut. 

Heilbb vjtace. 

f Utîn. Ranuacalas Ficaria , Lin. 
V ftançoU. La PETITE CHELIOOINE. 
Noms / — vulgaires. L'Herbe du Siège , l'Hbr» 

A AOX HBHORROÏDES , LA PETITE ÉcLAIRi, 
J LA PETITE ScROPHULAIRI > l'AdREH- 
^ LSTTI. 

Détail des parties earaSériJlîqttej. 

1. Une flear de grandeor natorelle , compefce de 
hait pétales , d'un nombre indétecminé d ctuninesAr 
depifliU, & d'un calice de trois fèailles. 

s. Les écamines & Us piftils de grandeur natoielb. 

i . Les étamines & les pidils repofaots foi le calice. 

4. Un des pétales de grandeur naiaielle. 

5. Le calice de grantuar narutelle. 

Port. Cette plante eft repréfentée de grandeat 
naturelle : on la trouve dans les prés , les terreini 
iiamides , lesboîsj elle âemitaa commencement de 
raaiomne. Herb. 1. VI. 

Jly a une variété à fleur double. 

pROPRiixts. Les feuilles font inlîpîdes an goût; 
la racine eft îcie velle a palTé pour anti-némonoïoale. 

Usages. On emploie la racine en infiilïons , dont 
on prend des bains , ou dont on recoic la vapeur. Il y 
a des pays où on mange fes feuilles coites : on coltire 
dans les jardins la variété i fleoi double > qui fome 
une Jolie plante d'otnemenc. 
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Ciapf Polyandrie. Onkt^ Poltginie, 
Ccarc àt lia. Rjinrtrevios. 

Herbe annuelle. 

S latin. Ranuaculus fceUriUus , Lin. 
fran*;. la RENONCULE SCÉLÉRATE. 
— vulg. LA Renoncule des Marais. 

Ditail des parues cara3infiiquu, 

1 . Fleurs de grandeur naturelle ; elles font cim^ 
f<fcs de cinq pétales, d'une vingtaioe d'étamines, d'un 
nombre indétemimé de piftils ramafljîs en t£te, & 
ffxtti calice de cinq pièces velues. 

a. Fruits deffinà pea de temps après la chute en 
pétales. 

3. FeuiUe caulînaire de grandeur natotelle. 

4. Feuille radicale de grandeur naturelle. 

A. Fleur deffinée i la loupe. 

B. Les gtunes font attachées à un placenta com- 
mun, & s*en échappent i mefure qu'elles mâriâent. 

Port. On la trouve fur le bord des ruifléaux, 
dans les prés. Herb. VL 

Propriétés. Elle eft âcre^ brûlante, corrofive. 
Se fert aux mendîans à iè ^ire des ulcères aux jambes 
pour exciter la commifération. Cette plante eA da 
nombre des plantes vénéneufes de la France. 

On prétend que les chèvres en mangent l'herbe. 
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Claffa ^ Polyandrie. OrJre , Poltgthie. 
Genre de Lis- Rahoscoius. 

Herbe vivace. 

I latin. Ranuacubts bulbofus , Lin. 
rran<;oi5. La RENONCULE BULBEUSE. 
— vulgaires. La Grenouillette, la 
Grenouillère, la Renoncule tu- 
béreuse. 

Détail des partUs eara3énfftqiust 

A. Une fleur àe grandeur naturelle ; elle eft co»- 
pofée de cinq pétales , d*un nombre indéterminé d'é* 
umines &c de piftils, 6c d'un calice à cinq divifi(»s. 

£. Une fieur vue de c6té. 

L Après la chute des pétales , les pîftils reflent > 
nu , 6c confervent fort long-temps la fonne d'un boa- 
ton. 

y. La racine. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un {ûed & demi oa 
environ ; on la trouve dans les prés , les terraais faor- 
mides : elle fleurit tout l'été. Herb. L 

Il y a une variiU à feuUles velues & plus pâàs. 

Propriétés. Toute la plante eft très-âoe» 8e 
même cauflique; car, fi on la gardoit un pea de 
temps dans la bouche après l'avok michée, elle cau- 
feroit inflammation 6c ulcère. 

' Usages. La racine fraîche, écrafêe 6c appliquée 
en vélicatoire , produit une ulcération fJus prompte 
6c moins douloureufe que les caniharides ;. on pré- 
tend que cuite elle n'ea pas malfaifante , mais I^eau 
de la décoction eft très-âcre. 
Les vaches &c les chevaux ont Icette plante ea avei> 
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Claffe^ PoLTANDRit. Ordre t Poltginii. 
CcnredeZiu. Rauvmcvlvi, 

Plamtb TITACI. 

f latin. RanuncalUs repens , Lin. 
V françoU. La RENONCULE DES PRÉS. 
« 1 — vulgaitej- La Grenouillbtte , i* 
A Grenouillerb , e'Hgrbe des Gre- 

J MOmiLIS, IBS PETITS BasSINNETI , LA 

\^ Traînasse des Jardins. 

I. Une fleur de graodear naturelle , compofée de 
cinq pétales , d'an nombre indéterminé d'éiamines te 
de pifttb , ic d'an calice de ânq pièces. 

a. Une fleur vue de côté' 

j. Un des pétales. 

4. Les ctamines qui entoncent les pîftils. 

5. Les fruits. 

PoRt. Cette plante s'élere d'an pied : on la trouve 
abondamment dans les ptès , les champs , 8c même 
dans les jardins; elle fleurit pendant tout l'ctc. 
Herb.IU.lV.VL 

liy a une variété à feutUes ptutaehées de bloac, & 
une autreàfieurftmi-doubU. 

PRopRiâTÉs. Les Renoncules engendrai, & no- 
tamment cette efpéce ci , font îcies & purgatives 
avec excès ; c'eft pourquoi on ne s'en iert pas en 
médecine , même extérieurement. 
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Clafft^ Polyandrie. Ordrt, PoLTGTHiE. 
Genre de lin. Rahokcuws- 

Herbe annuelle. 

J latin. Raaunaiias arvenfis ^ Lin. 
françois. 
— vulg. La Grenouillette hérissée. 

DitMl dts partits earaSérifii^ues, 

a. b. Fleurs de grandeur naturelle dans diffi^rem 
états; elles font composes d'un nombre indéterminé 
d'étamines & de piftiU , de cinq pétâtes y Se d'un ca- 
lice de cinq feuilles. 

A. Fruits de grandeur naturelle. 

H. Feuille radicale. 

Port. Cette plante s*élève de huit ou dix pouco. 
On la trouve dam les champs , les prairies : elle flenrit 
•u mois de mars. Herb. Vt. 

Propriétés. Elle eft inodore , acre & inaliài' 
fante. 

Les feuilles , les fleurs, les racines font très-âcres, 
lailTent une très-vive aftriâion , ont l'effet des véfica* 
toires quand on les applique à la peau , ftir-tout étant 
pilées : une once de fuc de cette plante a fait périr un 
chien f dont on a trouvé Peftomac enflammé , rongé. 
Les remèdes contre les eSets de ce poifon , font les 
relâchans , adouciflans, rafralcbiflans; le lait, le petit- 
lait , la gomme arabique , la décoâîon de mauve , de 
m,&c. 
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Clafftf POLTANDRIE. Ordn^ POLTGINIK. 
Gcare de lia. RAMusarufs. 

Herbe vitace. 

patin. Ranunettlui Fammula ^ Lin. 
Non» fr"»'!- " •'"'TE DOUVE 

1 — vulg. La Douvette, le Bassinet â 

(, FEUILLES SIMPLES. 

Détail Jts pâma caraShifii^icSt 

A. B. C. Fleuts de grandeur natiovlle. 

Les fleurs ibnt cotnpoTées d'un calice de cinq Avil- 
ies , quelquefois réâéchies Sc qui fubfiftent peu ; d'âne 
corolle de cinq, cpelquefois fix pétales , dont b 
oneleis font fenfibtenKnt glanduleux; d'un nonlxe 
indéterminé d'étaoïines. Se d'une vingtaine d'ovaiKs 
ramaflés en léte. 

D. Fruits : ce font autant de femcnces mies t>* 
mafTées en tête. 

E. F. Feuilles de grandeur nararelle. 

Port. On trouve cette plante dans les prés bn 
mïdes , les lieux marécageux : elle fleurit en juin & 
juillet. Ses tiges s'élèvent de dix 1 qninxe pouces; 
elles font prefque toujours couchées à leur extréniié 
inférieure. 

li y a une yarUti dont Its feaîlUs font tris-itrvitts. 

Propriétés. Tonte la plante fraîche efl acre & 
cauflique elle eft , dit - on dans nos campagnes « 
nuilîble aux animaux qui la mangent ; elle leur caofe 
l'enflure, la paralylîe, la gangrène : on adminifire 
l'huile d'olive à grande dwe aux animaux que l'on 
en croit empoifonnés. 
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Ctajfe t Polyandrie. Ordre, Polt6inik, 
Gcaie «le Lin. HttLsaours. 

Plante vivacb. 

- laiïn. Hellebanis fdtidut , Lin. 
„ \ ftancoiî. L'HELLEBORE NOIR, 
noms ^ _y„ig4ires. Le Pied m Griffon, leBo»- 

HBT VERD. 

Détail des parties caraSérifiiquts. 

I. Une fleur de grandeur naturelle, compofeetle 
fiz pétales , d'un nombre indcceiminé d'écamiiMS ■ 
& de piftils. 

1. Une fleur vue de face. Toutes les étunînet 
dam le commencement de répanouiflèment de b 
■Aeor font anuflées en forme de bouton ; mais 2 
'peine les pétales (ont-ils eotr'ouverts , qu'elles (e 
détachent du germe j & tombent i la ntoiadte fe- 
coullè : il en eft de même de quatie neâats en fbnne 
de tiompe , qui font tepréfentcs dans la même 
£gure> 

j. Une des capfales oavene : leur noœbce tA 
ordinairement de trois. 

Port. Cette plante s'cleve d'un pied & denû; 
elle croît abondamment dans les bois : elle fleufii 
au mois d'Avril ti une bonne partie de l'été : elle eft 
toujours verte , & fouflie peu des rigeurs de l'hiver* 
Herb. IIl & VI. 

PROPRIÉTÉS' Tonte la plante eft fort acre aa 
goûr , & violemment purgative j elle répand une 
odeur défagrcable. 

Usages. Cette plantene doit être employée que 
pat des Médecins qui connoilTenc fa violence , fes 
aofesj & les cas où elle peut devenir falataire. 
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Gaffe t STHsiKBSie. Ordre ^PoiYGAun N£cEssAtB.E. 
Ceaic de Lin. C^zmxdvl^. 

Plante ahnuille. 
latin. Calendula arvenfis ^ Lin. 
'ançoi,. Le SOUCI SAUVAGE ou DES 

CHAMPS. 
val^aites. Le Soleil des Vignes > leGad- 

'■CHkT. 

Détail des parties cartuUriJliques. 
1. Une fleur de grandeur narureltei compoféede 
fleurons hermaphrodites dans le dif<]ue y Se as demi- 
fleurons femelles i U circonférence. 

a. Un des fleurons dont le difque eft formé j il eft 
deflinc i la loupe. 

). Chaqae fleuron a cinq ctamines nntes par leurs 
filets qui forment une gaîne qae cette figure reprc> 
fente ouverte. 

4. Un demi>fleuron de grandeur naturelle qui 
tepofe fur un germe j îl fort de Ton tube on piftite 
bifurqué. 

6. Forme des graines qui fuccedeot aax dcmi-flea- 
rons -y celles du difque pacoiflent erre avortées. ' 

Port. Cette plante s'élève d'environ un demi* | 
pied : elle fleurit tout l'été ; & eft très commune dans ' 
les vignes. Herb.I^ 111, VI. 

PKOPRiiT&s. Les fleurs Se les feuilles ont un goût 1 
un peu falc Se défagréable ^ leurs propriétés & ufages ' 
font les mîmes que dans le calendula qfficinalis , dont 
M. Linné a ^it une efpece que nous ne legatdons 
que comme une variété. 
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